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Mauvais traitements des Algériens aux aéroports de Paris : 
L’ambassadeur de France à Alger convoqué

Des voyageurs algériens munis de visas en règles subissent 
un calvaire à l’aéroport de Paris

Communauté nationale établie à l’étranger :
Mise en place de “cellules de crise” dans certains pays

Le Secrétaire d’Etat auprès 
du ministre des Affaires 
étrangères, chargé de 

la communauté nationale à 
l’étranger, M. Sofiane Chaib, 
a convoqué l’ambassadeur de 
France en Algérie, pour lui 
signifier la “ferme protestation” 
du gouvernement algérien suite 
aux traitements “provocateurs” 
réservés à des ressortissants 
algériens au niveau des aéroports 
de Paris, indique mardi un 

communiqué du ministère 
des Affaires étrangères, de 
la Communauté nationale 
à l’étranger et des Affaires 

africaines.
“L’Algérie relève avec une 
profonde préoccupation les 
témoignages concordants d’un 
certain nombre de ressortissants 
algériens sur des traitements 
provocateurs, dégradants et 
discriminatoires auxquels 
ils sont soumis par la Police 
aux Frontières au niveau des 
aéroports de Roissy Charles-De-
Gaulle et d’Orly”, lit-on dans le 
communiqué.

Suite à la confirmation de la 
véracité de ces informations, M. 
Chaib a convoqué l’ambassadeur 
de France en Algérie, “’pour lui 
signifier la ferme protestation 
du gouvernement algérien face 
à de tels agissements totalement 
inadmissibles”, précise le texte.
“Il a également affirmé le rejet 
catégorique de l’Algérie de toute 
atteinte, de quelque manière que 
ce soit, à la dignité de ses citoyens, 
ou de les instrumentaliser à des 

fins de pression, de provocation 
ou de tentative d’intimidation à 
l’encontre de leur pays”, ajoute-
t-on de même source.
“Le Secrétaire d’Etat a demandé 
à l’ambassadeur d’informer son 
gouvernement de la nécessité 
de prendre toutes les mesures 
indispensables, afin qu’il soit mis 
fin, sans délai, à ces agissements 
et pratiques inacceptables qui 
déshonorent le gouvernement 
français”.

Depuis plusieurs jours, de 
nombreux internautes 
dénoncent le traitement 

réservé aux passagers algériens 
au niveau de plusieurs aéroports 
en France, dont celui de 
Charles-De-Gaules à Paris. 
Ces voyageurs désapprouvent 
le comportement de la PAF 
française à leur égard.
Ces restrictions en matière 
d’entrée sur le territoire français 
et le renforcement de contrôles 
interviennent dans un contexte 
de crise entre Alger et Paris, 
suite à l’arrestation de plusieurs 
influenceurs en France.
Des voyageurs munis de visas 
en règles subissent un calvaire 

à l’aéroport de Paris

Plusieurs passagers algériens 
qui ont transité via l’aéroport 
parisien CDG témoignent d’un 
changement manifeste dans 
le comportement de la police 
aux frontières françaises à leur 
égard. C’est notamment le cas 
du réalisateur algérien Bachir 
Derrais qui a fait part de son 
expérience.
En effet, dans une publication 
sur sa page officielle, le 
réalisateur algérien raconte « Les 
événements survenus hier soir 
à l’aéroport Charles de Gaulle 
m’ont sérieusement interpelé. 
Le comportement habituel de 
la police aux frontières a été 
soudainement mis à mal par 
l’arrivée massive de passagers 

du vol AH 1230 en provenance 
d’Alger. Tout allait très bien 
et d’un coup, les policiers se 
mettent à fermer la majorité 
des guichets« , avant d’ajouter 
que les éléments de la PAF ont 
accordé une préférence pour 
les voyageurs en provenance 
d’autres pays, notamment au 
niveau d’un guichet dédié aux 
voyageurs algériens.
Ce changement dans les 
procédures de traitement 
des passagers algériens dans 
cet aéroport a provoqué une 
anarchie en matière de contrôle 
des voyageurs et une lenteur 
inhabituelle dans ce processus, 
provoquant le mécontentement 
de plusieurs voyageurs.

La même personne précise que 
parmi les passagers présents au 
moment des faits figurent des 
passagers souffrant de maladies, 
et des retraités en fauteuils, dont 
le planning de vols comportant 
des escales a été fortement 
perturbé.

Les restrictions d’entrée 
en France sont-elles désormais 

en vigueur ?
Si plusieurs passagers se 
demandent si « les autorités 
françaises auraient-elles adopté 
de nouvelles restrictions contre 
les voyageurs algériens ?« , 
notamment dans ce contexte de 
tensions entre Paris et Alger, la 
presse nationale dénonce une « 
démarche punitive » orchestrée 

par le ministre français de 
l’Intérieur, Bruno Retailleau.
Pour rappel, ce dernier profite 
de chaque occasion pour 
appeler « à ne rien laisser 
passer » et à rompre l’accord 
de 1968, facilitant l’installation 
et le séjour des ressortissants 
algériens à l’hexagone. Pour 
rappel, récemment, la classe 
politique française a levé le ton 
et a sorti la carte des visas.
Les récentes déclarations 
musclées des personnalités 
politiques en France utilisent 
toutes le levier de l’immigration 
comme une mesure principale 
de rétorsion, pour tenter de 
faire pression sur les autorités 
algériennes.

Le secrétaire d’Etat auprès 
du ministre des Affaires 
étrangères, chargé de 

la Communauté nationale à 
l’étranger, M. Sofiane Chaib, 
a fait savoir, lundi à Alger, que 
l’Etat avait procédé à la mise en 
place de “cellules de crise” pour 
suivre de près l’évolution de la 
situation sécuritaire dans certains 
pays confrontés à des crises qui 
pourraient avoir des conséquences 
sur les membres de la communauté 
nationale établie à l’étranger.
Présentant un exposé devant 
la Commission des affaires 
étrangères, de la coopération et de la 
communauté nationale à l’étranger 
à l’Assemblée populaire nationale 
(APN), M. Chaib a évoqué les 
principaux axes qu’il commence 
déjà à concrétiser depuis sa 
nomination à la tête du secrétariat 
d’Etat, suivant un plan d’action 
global et intégral à même d’assurer 
une prise en charge optimale des 

préoccupations et des aspirations 
de la communauté nationale 
établie à l’étranger, conformément 
aux orientations du président de 
la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, en tête desquelles “la 
mise en place de cellules de crise 
pour suivre de près l’évolution 
de la situation sécuritaire 
dans les pays connaissant des 
crises qui pourraient avoir des 
répercussions sur les membres de 
la communauté”.
Il a également abordé les 
différentes visites qu’il a effectuées 
à l’étranger et les rencontres 
qu’il a eues avec les membres 
de la communauté nationale, 
notamment en Italie et en Egypte, 
en sus des instructions strictes 
qu’il a données lors des rencontres 
tenues avec les chefs des missions 
diplomatiques et postes consulaires 
“pour une mise en œuvre 
effective de la vision stratégique 
du président de la République, 

M. Abdelmadjid Tebboune, en 
accordant toute l’importance 
à écouter nos concitoyens, à 
travers l’intensification des 
activités de proximité et de 
dialogue, notamment avec les 
jeunes, afin de renforcer les 
liens de communication et de 
confiance ainsi que le sentiment 
d’appartenance à leur patrie”.
A cet égard, M. Chaib a mis en 
avant son attachement à encourager 
l’esprit d’initiative et à formuler 
des propositions concrètes pour 
moderniser et simplifier les 
procédures de gestion consulaire, 
tout en accélérant l’organisation 
de notre communauté à travers 
son accompagnement dans la 
création de cadres organisationnels 
efficaces, à même de renforcer sa 
cohésion.
Au volet économique, M. 
Chaib a souligné l’importance 
“d’encourager les opérateurs 
économiques parmi les membres 

de la communauté à profiter des 
opportunités d’investissement 
disponibles en Algérie et à faire 
connaitre, par tous les moyens, les 
avantages et facilitations offerts 
par la loi sur l’investissement”, 
rappelant l’appel lancé par le 
président de la République en ce 
sens à la communauté nationale à 
l’étranger, lors de son discours à la 
nation le 29 décembre 2024.
De son côté, le président de 
la Commission des affaires 
étrangères, de la coopération 
internationale et de la communauté 
nationale à l’étranger à 
l’Assemblée populaire nationale 
(APN), Mohamed Khouane, a 
indiqué que la réunion visait à 
mettre en avant les différentes 
mesures ministérielles mises en 
place en faveur des ressortissants 
algériens à l’étranger, mais aussi à 
promouvoir leur contribution à la 
réalisation des objectifs nationaux 
et internationaux, ajoutant que 

cette réunion a permis de s’enquérir 
des différentes initiatives visant à 
améliorer la qualité des services 
consulaires.
Khouane a précisé que la rencontre 
constituait une occasion pour faire 
le point sur la mise en œuvre de ces 
initiatives et décisions prises par le 
Gouvernement algérien au profit 
des membres de la communauté 
nationale à l’étranger, citant 
notamment les quotas consacrés 
dans le cadre du programme de 
Logement promotionnel public 
(LPP) pour la communauté, 
la décision du président de 
la République d’élargir le 
système national de retraite aux 
ressortissants algériens résidant 
à l’étranger, qu’ils soient salariés 
ou non, et la réduction des prix du 
transport aérien ou maritime, ainsi 
que les mesures visant à impliquer 
la communauté au développement 
économique.
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Augmentation des salaires dans des employés de la santé: 
La revalorisation appliquée avant le Ramadan

Production pharmaceutique :
Signature d’un contrat entre “Enad-Shymeca” et une start-up 

spécialisée dans l’intelligence artificielle

Médicaments anticancéreux « made in Algeria » : 
Le laboratoire pharmaceutique ‘’El Kendi’’, 

inaugure une usine ultramoderne à Rahmania

Un contrat d’innovation ouvert 
a été signé, mercredi à Alger, 
entre l’entreprise “Enad-

Shymeca” (filiale du Holding Algeria 
Chemical Specialties )ACS) et la 
start-up “Kabas”, spécialisée dans les 
solutions d’intelligence artificielle, 
en vue de créer un laboratoire virtuel 
basé sur des modèles analytiques 
assistés par l’intelligence artificielle.
La cérémonie de signature a eu lieu 
au siège de l’accélérateur public 
“Algeria Venture”, en présence 
du Président-directeur général de 
l’entreprise “Enad-Shymeca”, Malek 
Benmouffok, et du gérant de la 
start-up “Kabas”, Aymen Hamidi, 
sous la supervision du ministre de 
l’Economie de la connaissance, des 

Start-up et des Micro-entreprises, 
Noureddine Ouadah, et du ministre 
de l’Industrie et de la Production 
pharmaceutique, Sifi Ghrieb, en 
présence du ministre délégué auprès 
du ministre de l’Industrie, chargé 
de la Production pharmaceutique, 
Fouad Hadji.
Ce contrat vise à créer un laboratoire 
virtuel assisté par l’intelligence 
artificielle, qui permettra d’améliorer 
les performances opérationnelles 
et d’accélérer la recherche et 
le développement chez “Enad-
Shymeca”, spécialisée dans la 
fabrication et la commercialisation 
de produits de nettoyage et d’hygiène 
corporelle, selon les explications de 
Yasmina Toubal, directrice de la 

communication du groupe ACS, 
ajoutant qu’il s’agit d’une première 
étape du plan de mise en réseau des 
laboratoires de toutes les filiales du 
groupe, “Enad-Shymeca” ayant été 
choisie comme modèle pilote.
En marge de la signature, M. Ouadah 
a salué cet accord, qui constitue le 
premier contrat d’innovation ouvert 
conclu entre une start-up et une 
entreprise nationale, le qualifiant de 
prometteur pour le secteur, mettant 
en avant la capacité des start-up 
nationales à proposer des solutions 
concrètes et adaptées aux besoins de 
l’industrie algérienne.
Le ministre a également appelé les 
start-up bénéficiant du programme 
de l’accélérateur public “Algeria 

Venture” à présenter le bilan de 
la période d’accélération afin 
d’évaluer précisément l’impact des 
programmes de soutien.
De son côté, le ministre de l’Industrie 
et de la Production pharmaceutique a 
souligné que cet accord représente 
une étape “dans les échanges 
bénéfiques, entre les secteurs 
de l’Industrie, de la Production 
pharmaceutique et de l’Economie 
de la Connaissance, des Start-up et 
des Micro-entreprises, fondée sur la 
science et l’innovation”.
M. Ghrieb a, en outre, affirmé 
que les compétences algériennes 
sont capables de relever les défis 
industriels, rappelant que “les portes 
du ministère de l’Industrie et de la 

Production pharmaceutique sont 
ouvertes aux innovateurs, d’autant 
plus que les start-up jouent un 
rôle clé dans le développement de 
l’industrie”.
Il convient de noter que la signature 
du contrat a eu lieu lors d’une journée 
de présentation des projets des start-
up issues de la cinquième promotion 
de l’accélérateur public “Algeria 
Venture”.
Cet accélérateur avait lancé un 
programme intensif pour soutenir 
les start-up dans le développement 
de leurs capacités, l’amélioration 
de leurs solutions et la création de 
partenariats stratégiques avec des 
groupes industriels, concrétisé par 
cet accord.

Une nouvelle ère s’ouvre 
pour la lutte contre le 
cancer en Algérie. Le 

laboratoire pharmaceutique El 
Kendi, leader dans la fabrication 
du produit générique et filiale 
du Groupe international MS 
Pharma, vient d’inaugurer 
une unité de production ultra-
moderne dédiée aux traitements 
oncologiques.
Cet événement majeur, placé 
sous le haut patronage du 
Ministre de l’Industrie et de la 
Production Pharmaceutique, Sifi 
Ghrieb, ainsi que le, Ministre 
délégué chargé de la Production 
Pharmaceutique Fouad Hadji, 
et Mohamed Abdenour Rabehi, 
Wali d’Alger, marque une 
avancée significative dans le 
domaine de la santé.
D’un coût de 7 millions de 
dollars, cette nouvelle usine, 

située à Rahmania, est équipée 
des technologies les plus 
pointues. Dotée des technologies 
les plus avancées et d’une 
capacité nominale de production 
de 5 millions d’unités par an, 
cette nouvelle unité permettra à 
El Kendi de :
•Localiser des produits innovants 
importants, utilisés dans les 
protocoles thérapeutiques, 
nous comptons lancer 25 SKU 
d’oncologie pour les prochaines 
trois années avenirs, dont 
certains sont basés sur des 
dossiers d’origine européenne 
tandis que d’autres font l’objet 

d’un développement interne.
•Réduire la dépendance aux 
importations et rendre les 
médicaments anti-cancéreux 
plus accessibles aux patients.
•Créer plus d’une trentaine 
d’emplois directs, ce qui favorise 
un développement économique 
local.

El Kendi : 
Un acteur clé dans la lutte 
contre le cancer en Algérie 

et à l’international
« Cette nouvelle unité de 
production représente un jalon 
important pour El Kendi. Elle 
symbolise notre engagement 
indéfectible à améliorer la vie 
des patients en Algérie et dans la 
région” a déclaré Kalle Kaend, 
CEO du Groupe MS Pharma, 
maison mère d’El Kendi. “Nous 
sommes fiers de cette réalisation, 
qui nous permettra de répondre 

aux besoins croissants des 
patients et de contribuer à l’essor 
de l’industrie pharmaceutique 
algérienne.”
En effet, El Kendi ne compte 
pas s’arrêter en si bon chemin. 
L’entreprise vise à exporter ses 
produits vers l’Europe, le Moyen-
Orient et l’Afrique, positionnant 
ainsi l’Algérie comme un acteur 
majeur dans la production de 
médicaments anticancéreux.
Conçue selon les normes 
internationales, la nouvelle 
unité de production d’El Kendi 
met l’accent sur la sécurité des 
employés et la protection de 
l’environnement. Elle est dotée 
d’équipements et de procédures 
modernes pour garantir la sécurité 
des travailleurs et minimiser son 
impact environnemental grâce 
à une station d’épuration et de 
traitement des eaux de rejets, 

ainsi qu’à une rationalisation 
de l’utilisation de l’eau et de 
l’énergie. » a rajouté Karim 
Makri, Directeur Général par 
Intérim d’El Kendi.
Au-delà de l’aspect médical, ce 
projet a également un impact 
économique et social important. 
La création de plus de 30 
emplois directs vient renforcer 
le tissu économique local. Par 
ailleurs, El Kendi a mis un 
point d’honneur à respecter les 
normes environnementales les 
plus strictes, avec notamment 
une station d’épuration des eaux 
usées.
Avec cette nouvelle unité, El 
Kendi confirme sa position 
de leader dans le secteur 
pharmaceutique en Algérie 
et pose les bases d’un avenir 
prometteur pour la santé des 
Algériens.

Le ministère de la Santé 
a publié, hier (lundi 
27 janvier 2025), une 

circulaire adressée à tous les 
directeurs de la Santé et de la 
Population (DSP), aux directeurs 
généraux des établissements de 
santé, ainsi qu’aux directeurs des 
instituts et écoles de formation 
paramédicale.
Cette circulaire contient des 
instructions claires à mettre 
en œuvre et à suivre, appelant 
à l’élaboration de décisions 
collectives pour la réintégration 
des employés, selon chaque 
grade et échelon, en veillant à 
calculer l’impact financier qui en 
résulte.
Le ministère a souligné la 
nécessité de prendre toutes 
les mesures nécessaires après 

l’approbation du budget initial 
pour l’année financière 2025, 
afin de mettre en œuvre la 
régularisation financière des 
augmentations de salaires et des 
systèmes compensatoires des 
professionnels du secteur.

Le ministère de la Santé 
accélère la revalorisation 
des salaires des employés

La circulaire a également insisté 
sur l’importance de finaliser les 
préparatifs nécessaires avant 
le mois de Ramadan, en fixant 
le mois de mars comme date 
limite pour le versement des 
sommes dues au titre de ces 
augmentations.
Le ministère de la Santé a donné 
des instructions précises pour que 
cette augmentation soit effective 
avant le mois de Ramadan.

Il s’agit d’une mesure importante 
qui vise à améliorer les conditions 
de travail des professionnels de 
la santé et à reconnaître leur rôle 
essentiel.

Santé en Algérie : 
Jusqu’à 41 000 DA 

d’augmentation 
pour les médecins algériens

L’Algérie engage une réforme 
majeure dans son secteur de 
la santé avec une révision 
significative des grilles salariales 
pour les professionnels médicaux 
et paramédicaux. En effet, une 
nouvelle grille salariale, plus 
avantageuse, a été mise en place, 
répondant ainsi aux attentes de 
longue date du secteur.
Cette hausse significative des 
rémunérations s’accompagne de 
primes attractives, marquant un 

tournant dans la reconnaissance 
du travail des médecins, 
infirmiers et autres personnels 
soignants.
Les augmentations sont 
conséquentes et concernent 
l’ensemble des grades. Un 
praticien spécialiste hors classe 
peut désormais prétendre à un 
salaire mensuel de 204 000 DA, 
soit une hausse de plus de 30 000 
DA. Les médecins généralistes 
ne sont pas en reste avec une 

augmentation de 25 000 DA. 
Même les paramédicaux voient 
leurs revenus augmenter de 
manière significative.
À ces augmentations s’ajoutent 
des primes trimestrielles très 
intéressantes, pouvant atteindre 
30 000 DA pour les praticiens 
spécialistes hors classe. Ces 
primes de performance visent 
à encourager l’excellence et à 
valoriser les efforts de chaque 
professionnel.
Ces mesures, longtemps 
réclamées par les syndicats, sont 
perçues comme une véritable 
avancée. Elles viennent soulager 
les professionnels de la santé, 
souvent confrontés à des 
conditions de travail difficiles et à 
une charge de travail importante.
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EDUCATION NATIONALE:
Des clarifications sur le contenu du statut particulier 

des fonctionnaires du secteur

 MATHÉMATIQUES:
Lancement du premier master international et adhésion

 de l’Ecole nationale supérieure des Mathématiques au CIPT

Le ministère de l’Education 
nationale a apporté, 
dimanche dans un 

communiqué, un ensemble 
de clarifications sur certaines 
interrogations relatives au 
contenu du statut particulier 
des fonctionnaires du secteur, 
insistant sur l’importance du rôle 
de la communauté éducative pour 
la stabilité des établissements 
éducatifs.
“Le ministère de l’Education 
nationale adresse ses vifs 
remerciements à tous les membres 
de la communauté éducative, 
pour leur rôle positif notamment 
les directeurs d’éducation, les 
fonctionnaires des directions 
d’éducation, les enseignants, 
les directeurs, les censeurs, les 
superviseurs, les conseillers, les 
inspecteurs, les fonctionnaires 
des services économiques, les 
laborantins, les travailleurs 
professionnels, les organisations 

syndicales, les associations 
nationales et locales des parents 
d’élèves, ainsi que tous les 
organismes, les services et les 
personnes ayant contribué à 
accompagner nos enfants les 
élèves et à assurer la stabilité de 
nos établissements éducatifs”, 
précise le communiqué.
Sur certaines interrogations 
soulevées après la publication 
du statut particulier des 
fonctionnaires appartenant au 
corps de l’éducation nationale 
(25-54) et du régime indemnitaire 
(25-55), ajoute la même source, 
“le ministère de l’Education 
nationale précise que le statut 
particulier (25-54) n’inclut pas 
de nouvelles dispositions 
concernant les fonctionnaires 
des services économiques, dont 
ceux de l’intendance chargés de 
la gestion financière et matérielle 
qui restent soumis aux anciens 
textes, car le Gouvernement a 

décidé d’examiner leur dossier 
avec ceux des autres secteurs de la 
fonction publique et les syndicats 
représentatifs seront invités à 
présenter leurs propositions dans 
les meilleurs délais”.
“Les fonctionnaires des services 
économiques font partie intégrante 
des catégories mentionnées 
dans le statut particulier des 
fonctionnaires appartenant aux 
corps de l’éducation”, note le 
communiqué.
En ce qui concerne le droit de 
bénéficier de cinq (5) années 
avant l’âge légal de la retraite, 
le ministère a affirmé que ce 
droit est prévu par l’article 12 du 
statut particulier, ajoutant que les 
modalités d’application seront 
définies par un décret exécutif 
qui sera publié prochainement et 
entrera en vigueur cette année.
Concernant l’article 59, alinéa 
08, stipulant l’interdiction pour 
le fonctionnaire du secteur de 

l’éducation d’exercer toute autre 
activité lucrative à titre privé, en 
tant que faute professionnelle 
de quatrième degré, le ministère 
a précisé que cet article est régi 
par les dispositions de l’article 
43 de l’ordonnance 03/06 portant 
statut général de la Fonction 
publique, complétée, qui exclut 
de cette interdiction les activités 
de formation (enseignement), 
lorsqu’elles sont exercées en 
tant qu’activité secondaire dans 
des conditions définies par la 
réglementation.
Le ministère de l’Education 
nationale a entamé la prise des 
mesures nécessaires pour la mise 
en œuvre du statut particulier (25-
54) et du régime indemnitaire 
(25-55), pour permettre aux 
fonctionnaires d’en bénéficier 
dans les plus brefs délais, que 
ce soit en termes d’intégration, 
de promotion ou de perception 
des augmentations, ajoute le 

communiqué.
Concernant les observations 
relevées sur le statut particulier (25-
54) et le régime indemnitaire (25-
55), et dans le cadre de la poursuite 
de la démarche participative, le 
ministre de l’2ducation nationale 
a formé une commission spéciale 
sous la supervision du chef de 
cabinet du ministère, laquelle 
poursuivra les consultations 
avec les organisations syndicales 
représentatives lors de réunions 
périodiques et recevra leurs 
propositions et observations 
sur le statut particulier, le 
régime indemnitaire ou toute 
autre préoccupation liée aux 
aspects socioprofessionnels des 
fonctionnaires, tout en établissant 
un calendrier pour leur traitement, 
selon la même source.

Le ministre de 
l’Enseignement 
supérieur et de la 

Recherche scientifique, 
M. Kamel Baddari a 
présidé, jeudi, au pôle 
scientifique et technologique 
“ChahidAbdelhafid-
Ihaddaden” (ouest d’Alger), le 
lancement du premier master 
international en mathématiques 
ainsi que l’adhésion de 
l’Ecole nationale supérieure 
des Mathématiques au Centre 
international de physique 
théorique (CIPT).
A cette occasion, M. Baddari 
a indiqué que le lancement du 
premier master international 
en mathématiques s’inscrit 
“dans le cadre de la poursuite 
des efforts visant à améliorer 

la qualité de l’enseignement 
dans différentes spécialités, 
notamment les mathématiques, 
et pour la concrétisation de 
l’objectif de consolidation de 
la lisibilité de l’université, qui 
recèle de jeunes compétences 
humaines capables de renforcer 
sa présence à l’échelle 
internationale”.
Il a, en outre, souligné que 
l’adhésion de l’Ecole nationale 
supérieure des mathématiques 
au CIPT “amorce une 
nouvelle étape dans le 
domaine de l’enseignement 
et de l’apprentissage des 
mathématiques en Algérie, 
d’autant plus que cette Ecole 
est le huitième établissement 
à recevoir cette distinction 
scientifique internationale”.

Par ailleurs, le ministre a rappelé 
les objectifs stratégiques 
du secteur, notamment la 
préparation de l’Université 
de quatrième génération, 
pour l’ériger en “locomotive 
de l’économie nationale”, 
appelant les étudiants 
à “consentir davantage 
d’efforts pour s’adapter aux 
développements dans le 
domaine des mathématiques”.
A cette occasion, le ministre a 
distingué l’étudiant, Merabet 
Yasser, qui a remporté la 
médaille d’argent lors des 
Olympiades internationales des 
Mathématiques à Moscou, et 
a visité une exposition sur les 
projets innovants, les brevets et 
les projets liés aux start-ups.
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Algérie-Russie: 
Réunion préparatoire de la Commission intergouvernementale 

de coopération économique, commerciale, scientifique 
et technique

Boukhari appelle les opérateurs économiques à profiter 
des avantages de la ZLECAF pour renforcer le commerce 

inter-africain

Les travaux de la 
réunion d’experts 
préparatoire de la 12e 

session de la Commission 
intergouvernementale mixte 
algéro-russe de coopération 
économique, commerciale, 
scientifique et technique, 
prévue jeudi prochain, sous la 
coprésidence du ministre de 
l’Agriculture, du Développement 
rural et de la Pêche, M. Youcef 
Cherfa, et du vice-Premier 
ministre russe, M. Dmitry 
Patrushev, ont débuté mardi à 
Alger.
L’ouverture de cette réunion 
préparatoire a été coprésidée 
par le directeur général Europe 
au ministère des Affaires 
étrangères, de la Communauté 
nationale à l’étranger et des 
Affaires africaines, M. Toufik 
Djouama, et le directeur du 
Département du développement 
de la coopération bilatérale au 
ministère du Développement 
économique de la Fédération de 
Russie, M. Pavel Kalmychek, 
en présence de l’ambassadeur 
d’Algérie en Russie, M. 
Boumédiène Guennad, du chargé 

d’affaires à l’ambassade de 
Russie, M. Alexey Kotcheshkov, 
ainsi que de cadres et d’experts 
représentant divers départements 
ministériels, organismes et 
entreprises des deux parties.
Dans une allocution prononcée 
à l’ouverture des travaux, M. 
Djouama a indiqué que cette 
session s’inscrivait dans le cadre 
du “renforcement du dialogue 
et de la concertation de haut 
niveau entre les deux pays, de 
la consolidation du cadre de 
coopération bilatérale et du 
raffermissement des liens entre 
les entreprises algériennes et 
russes”.
L’organisation de cette rencontre 
intervient dans “un contexte 
bilatéral très positif caractérisé 

par une dynamique ascendante 
dans les relations bilatérales, à 
travers les mesures importantes 
prises ces dernières années par 
l’Algérie et la Russie, grâce à 
notre engagement commun à 
raffermir nos relations bilatérales 
prometteuses, sous la conduite 
des Présidents Abdelmadjid 
Tebboune et Vladimir Poutine”, 
a-t-il souligné.
Cette session représente une 
“nouvelle opportunité pour 
consolider les fondements de 
la coopération bilatérale et 
approfondir la coopération 
économique et technique dans 
plusieurs domaines d’intérêt 
commun”, a ajouté M. Djouama.
Il a, par là même, rappelé la 
Déclaration de partenariat 

stratégique approfondi signée par 
les présidents des deux pays, lors 
de la visite officielle effectuée, 
en juin 2023 en Russie, par le 
président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, laquelle, 
a-t-il dit, a “insufflé un nouvel 
élan aux relations bilatérales, 
leur conférant une dimension 
stratégique plus profonde”.
Partant de cette volonté 
ancrée d’établir un partenariat 
mutuellement bénéfique, M. 
Djouama a invité les entreprises 
russes à investir en Algérie et 
à tirer parti des opportunités 
qu’offre la nouvelle loi sur 
l’investissement, ainsi que des 
mesures incitatives prises par 
les autorités afin d’encourager 
les investissements étrangers 
directs, soulignant que l’adhésion 
de l’Algérie à la Zone de libre-
échange continentale africaine 
fait du pays “une porte d’entrée 
idéale pour le marché africain”.
De son côté, le directeur du 
Département du développement 
de la coopération bilatérale 
au ministère russe du 
Développement économique, 
M. Pavel Kalmychek, a 

réaffirmé la volonté de son pays 
“d’approfondir la coopération 
bilatérale et d’étendre les 
domaines de partenariat avec 
l’Algérie à plusieurs secteurs 
économiques, scientifiques 
et culturels”, rappelant que 
“l’Algérie est l’un des principaux 
partenaires de la Russie et un 
pays important en Afrique”.
Il a également fait état 
d’”importantes opportunités 
pour élargir le dialogue et la 
coopération avec l’Algérie”, 
mettant en avant “l’intérêt que 
portent les entreprises russes à 
l’investissement en Algérie et à la 
signature d’autres accords dans 
plusieurs domaines économiques 
afin d’augmenter le volume des 
échanges entre les deux pays”.
Le responsable russe a en outre 
souligné l’importance de la 
coopération dans le domaine 
de l’enseignement supérieur 
entre les universités russes et 
algériennes, précisant que son 
pays était disposé à étendre 
cette coopération à travers des 
accords entre les universités 
pour accueillir des étudiants et 
des chercheurs.

Le ministre du 
Commerce extérieur 
et de la Promotion des 

exportations, M. Mohamed 
Boukhari a appelé, mardi à Alger, 
les opérateurs économiques à 
investir le marché africain et à 
profiter des avantages de la Zone 
de libre-échange continentale 
africaine (ZLECAF), soulignant 
que l’Algérie a des capacités qui 
lui permettent d’être un acteur 
efficace dans le commerce inter-
régional en Afrique.
S’exprimant lors d’une journée 
d’information sur “Opportunités 
et facilitations d’exportation vers 
le marché africain”, organisée 
par le ministère au siège de 
l’Agence nationale de promotion 
du commerce extérieur (Algex), 
M. Boukhari a appelé l’ensemble 
des opérateurs économiques à 
tirer profit des avantages offerts 
par la ZLECAF, notamment en 
ce qui concerne la réduction 
ou la suppression des droits de 
douane, rappelant que “97% de 
ces droits seront supprimés d’ici 
2030”.
Consciente de l’importance de 
sa dimension africaine, l’Algérie 
compte parmi les pays fondateurs 
de la ZLECAF, depuis les 

négociations jusqu’à la signature 
de l’accord portant création de la 
Zone et son approbation par le 
président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, en 2021, 
précisant que la mise en œuvre 
complète de cet accord aura un 
“impact positif sur le volume du 
commerce intra-africain”.
Le ministre a souligné que 
l’Algérie dispose de nombreux 
atouts pour “jouer un rôle 
efficace dans le commerce intra-
africain, notamment sa position 
géographique privilégiée qui 
en fait une porte d’accès au 
continent, ainsi que d’autres 
avantages découlant de “la 
politique judicieuse et perspicace 
du président de la République”.
De son côté, le directeur général 
du commerce extérieur par 
intérim au ministère, M. Samir 
Deradji a appelé les opérateurs 
économiques à saisir toutes 
les opportunités commerciales 
et d’investissement au niveau 
continental et à tirer profit des 
différents avantages accordés 
par l’Etat.
Rappelant les résultats positifs 
accomplis par le pays dans “un 
délai record” à la faveur de la 
politique de relance économique 

adoptée par les hautes autorités, 
M. Derradji a appelé à davantage 
d’efforts pour que l’Algérie 
accède à la place qui lui sied aux 
plans continental et international.
La “ZLECAF” est une zone 
géographique où les biens 
et services circulent sans 
restrictions entre les Etats 
membres de l’Union africaine 
(UA). L’accord de sa création a 
été signé lors de la 10e session 
extraordinaire du sommet des 
chefs d’Etat et de gouvernement 
en mars 2018 à Kigali (Rwanda).
L’accord fondateur de cette zone, 
ratifié par l’Algérie en mai 2021, 
prévoit la création d’un marché 
unifié des biens et des services 
facilitant la libre circulation des 
personnes, en vue d’approfondir 
l’intégration économique du 

continent africain conformément 
à la vision africaine pour une « 
Afrique intégrée, prospère et 
pacifique », tel que stipulé dans 
l’agenda 2063.
Entre autres objectifs de cet 
accord figurent la création d’un 
marché libre des biens et des 
services à travers des rounds 
successifs de négociations, à 
même de faciliter la circulation du 
capital, des personnes physiques, 
de faciliter les investissements 
fondés sur les initiatives dans 
les pays concernés et les groupes 
économiques régionaux, de jeter 
les bases pour la création d’une 
union douanière continentale 
et d’un marché commun 
continental unifié dans une étape 
ultérieure.
L’Algérie a adhéré à l’initiative du 

commerce orienté, dans le cadre 
de la mise en œuvre effective de 
l’accord sur la Zone de libre-
échange continentale africaine 
en décembre 2023, ce qui permet 
aux opérateurs économiques 
d’effectuer des opérations 
d’échange commercial avec leurs 
homologues des pays partenaires 
dans l’initiative, sans restrictions 
douanières.
Ont pris part à cette journée 
d’information, le directeur 
général des douanes, le Général-
major Abdelhafid Bakhouche, 
des représentants de différents 
départements ministériels, 
d’organisations patronales, 
d’associations professionnelles, 
ainsi que des opérateurs 
économiques activant dans 
divers domaines.
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ANNABA / DCP
Visite des responsables du commerce pour s’assurer 

de l’approvisionnement du marché en produits alimentaires

Dans le cadre du suivi de 
l’approvisionnement 
des marchés en 

produits alimentaires, 
une visite de terrain a été 
effectuée au principal 
entrepôt de légumineuses 
et de riz situé à Chbaita 
Mokhtar. Cette initiative a 
rassembléle directeur régional 
du commerce pour la région 
d’Annaba, Abdelatif Aïchaoui, 
accompagné des directeurs du 
commerce d’El-Tarf,Hamlaoui 
Mohamed, et d’Annaba, 
LakchebSeïf Eddine.
L’objectif de cette visite était 
d’évaluer les efforts entrepris 
par la coopérative des céréales 

et des légumes secs d’Annaba 
afin de garantir une disponibilité 
constante de ces produits 
essentiels sur le marché local. 
Lors de leur passage, les 
responsables ont inspecté 
les capacités de stockage et 
les opérations de gestion des 
approvisionnements.
Selon les déclarations des 
responsables, les stocks 
actuels permettent d’assurer 
une stabilité dans l’offre des 
légumineuses, telles que les 
lentilles, les pois chiches, et le 
riz, répondant ainsi aux besoins 
croissants des consommateurs, 
notamment en période 
hivernale où la demande pour 
ces denrées augmente.

S.Y

RÉUNION DU CONSEIL EXÉCUTIF DE LA WILAYA:
Préparatifs pour les grands événements prévus

Hier, le wali, Abdelkader 
Djellaoui,accompagné 
du P/APW et du 

secrétaire général par intérimde 
la wilaya, a présidé une réunion 
du Conseil Exécutif, réunissant 
les directeurs exécutifs, chefs 
de daira et des présidents 
des pour anticiper les défis 
à venir. Plusieurs sujets 
importants ont été abordés afin 
d’assurer le bon déroulement 
de grands événements à venir 
et d'améliorer la qualité des 
services publics.

Les responsables ont discuté 
des mesures nécessaires pour 
accompagner les pèlerins et 
garantir le bon déroulement de 
la saison du Hadj. Le Conseil a 
mis l’accent sur l’amélioration 
des infrastructures et des 
services pour accueillir les 
estivants dans de bonnes 
conditions, en mettant un 
accent particulier sur le 
tourisme local. Une stratégie 
préventive a été étudiée pour 
limiter les risques d’incendies, 
notamment dans les zones 
forestières, avec la mobilisation 
des moyens humains et 

matériels nécessaires. Le 
Conseil a également abordé 
les dispositifs à mettre en place 
pour assurer la disponibilité des 
produits de base, stabiliser les 
prix et garantir un climat social 
apaisé pendant le mois sacré de 
Ramadhan.
Cette réunion s’inscrit dans 
une dynamique proactive pour 
anticiper les défis à venir et 
assurer un service public de 
qualité au profit des citoyens. 
Les autorités locales ont 
réaffirmé leur engagement à 
travailler de manière concertée 
pour atteindre ces objectifs.

Sihem.Ferdjallah

ANNABA / AIN EL BERDA
Le DG de l’OPGI effectue une visite sur chantier 

Le directeur général de 
l’office de promotion et 
de gestion immobilière 

(OPGI) de la wilaya d’Annaba 
s’est rendu sur le chantier du 
projet de 150 logements publics 
locatifs situé à Harrouchi, dans 
la commune d’Ain El Berda.
Accompagné du chef de la 
division de contrôle des projets 
et du responsable du projet au 
sein de l’OPGI, ainsi que des 
représentants de l’entreprise 
chargée des travaux et du bureau 
d’études, cette visite avait pour 
objectif principal d’évaluer l’état 
d’avancement des travaux.Sur 
place, la délégation a procédé 
à une inspection détaillée des 
infrastructures en cours de 
construction, en mettant l’accent 
sur le respect des délais et des 
normes de qualité. Le directeur 
général a rappelé l’importance 
de ce projet pour répondre aux 

besoins croissants en logements 
publics dans la région, tout en 
soulignant la nécessité d’un 
suivi rigoureux pour assurer 
une livraison dans les meilleurs 
délais.
Cette visite s’inscrit dans une 
démarche visant à garantir une 
coordination optimale entre les 
différents intervenants du projet. 
Les échanges sur le terrain ont 
permis d’identifier certains 
points nécessitant une attention 
particulière pour accélérer 
le rythme des travaux, sans 
compromettre leur qualité.
Ce projet de logements 
publics locatifs, attendu par de 
nombreuses familles, représente 
une étape importante dans les 
efforts de l’OPGI pour améliorer 
les conditions de vie des citoyens 
et répondre à la demande en 
matière de logement dans la 
wilaya d’Annaba.

S.Y



ANNABA / CHETAÏBI
Campagne de sensibilisation 
au profit des femmes rurales

ANNABA/EPSP
Des médecins généralistesinitiés 

sur la prise en charge urgente 
del’asthme 

ANNABA / PROTECTION CIVILE 
Formation continue des 

stagiaires aux premiers secours 
lors des accidents de la route

ANNABA / FORMATION 
TECHNIQUE DE LA PÊCHE ET 

DE L’AQUACULTURE
Lancement des inscriptions 
pour la 2ème session février 

2024/2025 

La salle polyvalente de la 
commune de Chetaïbi a 
abrité le lancement d’une 

campagne de sensibilisation 
dédiée aux femmes rurales. 
Organisée pour promouvoir 
les programmes « Auto-
entrepreneur » et « Crédit 
micro », cette initiative vise 
à informer les femmes sur les 
opportunités de financement et 
de formation offertes pour les 
accompagner dans la création 
de leurs propres projets.
Lors de son allocution 
d’ouverture, le chef de daïra 
de Chetaïbi a mis en avant 
l’importance de ces dispositifs 
dans l’autonomie des femmes 
rurales, soulignant leur rôle-
clé dans la dynamisation de 
l’économie locale. « Ces 
programmes permettent de 
transformer des idées en projets 
concrets, tout en renforçant la 

place de la femme dans le tissu 
économique et social de notre 
région », a-t-il affirmé.
Les deux programmes proposés 
dans le cadre de cette campagne 
offrent des solutions adaptées 
aux besoins des femmes 
rurales. Le programme « Auto-
entrepreneur » propose un 
accompagnement personnalisé 
pour la formalisation et le 
développement des projets, 
tandis que le « Crédit 
micro » facilite l’accès à des 
financements à taux réduit pour 
soutenir les initiatives locales.
Cette campagne s’inscrit dans 
une dynamique nationale visant 
à réduire les disparités entre 
zones urbaines et rurales en 
encourageant l’entrepreneuriat 
féminin. Plusieurs ateliers et 
séances de formation seront 
organisés dans les jours à venir 
pour aider les participantes 
à mieux comprendre les 

démarches administratives et 
les opportunités qui s’offrent à 
elles.
De nombreuses femmes 
présentes à cet événement 
ont exprimé leur intérêt et 
leur enthousiasme pour ces 
programmes. « Cela ouvre des 
perspectives prometteuses pour 
nous, surtout dans un contexte 
où les opportunités d’emploi 
restent limitées dans les 
zones rurales », a déclaré une 
participante.
Avec cette initiative, Chetaïbi 
marque une nouvelle étape dans 
ses efforts pour promouvoir 
le développement inclusif 
et renforcer la contribution 
des femmes à la croissance 
économique locale. Les résultats 
attendus de cette campagne 
pourraient bien inspirer d’autres 
régions à adopter des démarches 
similaires.

Une journée d’étude et de formation 
sur la prise en charge de l’asthme 
en urgence au profit des médecins 

généralistesa été observée, hier,au 
cours de laquelle l’accent a été mis sur 
l’importance de la prise en charge des cas 
d’asthme, notamment aigu.Une situation 
fréquemment rencontrée aux services 
des urgences. En effet, dans le cadre du 
programme de la formation continue 
de l’année 2025,la cellule de formation 
de l’EPSP d’Annaba a organisé, hier, 
une journée de formation animée par un 
médecin généraliste. Sa prise en charge 
comprend la gradation de sa sévérité et 
l’administration rapide d’un traitement, 
associant un corticostéroïde systémique 
et des bronchodilatateurs. Lorsqu’après 
le traitement initial aux urgences, la crise 
n’a plus de critère de sévérité et que le 
patient ne présente pas de facteur de 
risque de mauvaise évolution, une suite 
de traitement à domicile est recommandée 
nécessitant la programmation d’une visite 
rapprochée chez le médecin traitant.

Dans le cadre du suivi pédagogique 
des stagiaires, la Direction de la 
Protection Civile de la wilaya 

d’Annaba poursuit la mise en œuvre du 
programme de formation continu, élaboré 
par le médecin d’intervention de l’unité 
principale en vue d’assurer une préparation 
complète des futurs agents, en mettant 
l’accent sur l’aspect pratique de leur 
formation. En effet, des cours de premiers 
secours ont été donnés pour assurer une 
préparation complète des futurs agents 
lors des accidents de la route.L’objectif 

de cet enseignement vise principalement 
l’acquisition de notions essentielles 
de secours, où les premiers gestes 
élémentaires de survie, et l’ensemble 
des gestes pratiques simples peuvent 
prévenir le danger de mort immédiate, 
rendre le blessé transportable vers 
un centre hospitalier et réduire les 
conséquences immédiates et tardives des 
blessures.L’objectif principal de cette 
formation est de garantir que chaque 
stagiaire soit parfaitement préparé à 
intervenir efficacement en cas d’urgence.

L’École de formation 
technique de la pêche 
et de l’aquaculture de 

la wilaya d’Annaba a annoncé 
le début des inscriptions pour 
la deuxième session de l’année 
pédagogique 2024/2025. Ces 
inscriptions concernent la 
formation de base pour plusieurs 
spécialités dans le domaine de la 
pêche et de l’aquaculture.
Les formations proposées incluent 
les qualités de marin qualifié sur 
des navires de pêche de 24 mètres 
et plus, marin qualifié sur des 
navires de pêche de moins de 24 
mètres, conduite des moteurs de 
navires de pêche, agent technique 
en aquaculture, ainsi que capitaine 
de bateau de pêche côtière 
(formation continue).
L’école a précisé que ces 
formations sont ouvertes aux 
jeunes âgés de 17 ans et plus, 
ayant un niveau scolaire compris 
entre la première et la deuxième 
année moyenne ou moins. Pour la 
spécialité de capitaine de bateau 
de pêche côtière, il est exigé 
d’être titulaire d’un certificat de 
compétence en pêche maritime, 
d’avoir une expérience pratique 

en navigation, d’être apte 
physiquement pour le service 
en mer, et de réussir le concours 
d’entrée.
La durée des formations varie 
entre six mois et un an, en fonction 
des spécialités.
Par ailleurs, l’école organisera 
les 02 et 03 février prochains 
des examens pour l’accréditation 
de l’expérience professionnelle 
acquise, destinés aux 
professionnels du secteur. 
Ces examens concernent les 
compétences en mécanique des 
navires de pêche et en conduite de 
navires de pêche de moins de 12 
mètres.
Cette initiative offre une 
opportunité précieuse aux jeunes 
souhaitant intégrer le secteur de 
la pêche et de l’aquaculture, tout 
en valorisant les compétences des 
professionnels et en renforçant les 
capacités du secteur maritime.

S.Y

Imen.B

Imen.B

S.Y
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D
ans le cadre de la lutte 

contre la criminalité 

en milieu urbain et la 

prévention des comportements 

négatifs sur la voie publique, les 

services de police de la 14ème 

sûreté urbaine ont intensifié 

leurs opérations de terrain et 

interventions policières. Entre 

le 02 et le 26 janvier 2025, 

plusieurs résultats significatifs 

ont été enregistrés. En effet, 

les forces de police ont arrêté 

seize (16) individus recherchés 

par les autorités judiciaires en 

vertu de mandats et jugements. 

Ces dernières ont également 

interpellé cinq (5) individus 

soupçonnés d’être impliqués 

dans des affaires de possession 

de drogues, ainsi que 15 autres 

impliqués dans divers délits.

Dans des affaires spécifiques, 

un suspect a été arrêté pour son 

implication dans quatorze (14) 

affaires de vol d’accessoires 

de véhicules, ainsi que dans 2 

affaires de vol par effraction à 

domicile, concernant des tuyaux 

en cuivre et des compteurs. 

Par ailleurs, une jeune femme 

a été appréhendée pour son 

implication présumée dans une 

association de malfaiteurs et un 

vol dans un domicile.

En matière de sécurité routière, 

les services concernés ont 

enregistré 60 infractions 

routières, 20 délits routiers et 

ont procédé à la saisie de 15 

motos.

Ces résultats traduisent 

l’engagement des forces de 

police à renforcer la sécurité 

et à garantir la sérénité des 

citoyens.

ANNABA / SÛRETÉ DE WILAYA : 
Renforcement de la sécurité par la 14ème sûreté urbaine

Sihem.Ferdjallah

D
u 28 au 30 janvier, l’école 

de pêche et d’aquaculture 

de la wilaya d’Annaba a 

organisé une formation intensive 

en aquaculture d’eau douce. 

Cette première session de l’année 

2025 a permis à de nombreux 

participants de se perfectionner 

dans un secteur stratégique pour 

le développement économique et 

environnemental de la région.

Durant ces trois jours, les 

stagiaires ont été encadrés par des 

experts, qui leur ont transmis des 

savoirs théoriques et pratiques. 

Le programme a porté sur les 

techniques modernes d’élevage 

piscicole, la reproduction des 

espèces en eau douce et la gestion 

des ressources aquatiques. 

Une attention particulière a été 

accordée à l’utilisation durable 

des ressources et à la maîtrise 

des technologies liées à la qualité 

de l’eau, un enjeu majeur pour 

garantir la viabilité des projets 

aquacoles. Les organisateurs ont 

souligné l’importance de cette 

initiative dans le renforcement 

des capacités locales. « Cette 

formation répond à une double 

ambition à savoir encourager 

l’autosuffisance alimentaire 

et offrir des opportunités 

économiques aux jeunes de 

la région », a expliqué un 

responsable.

En plus des enseignements 

techniques, les participants ont 

pu échanger sur les défis et les 

opportunités du secteur. Cette 

formation s’inscrivait également 

dans une démarche plus large 

visant à diversifier l’économie 

régionale et à attirer des 

investissements dans des filières 

innovantes.

ANNABA / ECOLE DE PÊCHE ET D’AQUACULTURE :
Formation en aquaculture d’eau douce pour booster la filière

S.Y

A 
l’initiative de la direction 

de l’environnement de 

la wilaya d’Annaba 

en collaborations avec la 

conservation des forêts de 

la daïra d’El Hadjar, une 

campagne de sensibilisation 

a été organisée au profit des 

écoliers du CEM 19 mars 1962 

d’El Bouni avec la participation 

du club de l’environnement 

de l’établissement. En effet, 

la campagne de prévention 

et de sensibilisation pour la 

protection de l’environnement 

avait pour but de sensibiliser 

les élèves  sur l’importance 

de préserver le patrimoine 

forestier considérée comme le 

“poumon de la terre” et profiter 

de ces espaces pour s’évader 

dans la nature et les protéger 

en veillant à leur entretien  et à 

l’élimination de tout ce qui peut 

être nocifs. Dans le même sillage 

avec l’aide des élèves et de 

membre de l’association ‘‘amis 

de l’environnement’’ ainsi que 

les enseignants, les employés 

de l’administration ont mené 

une opération de reboisement au 

niveau de l’école pour démontrer 

l’importance des arbres qui 

constituent la nature.

ANNABA / ENVIRONNEMENT : 
Campagne de sensibilisation des élèves sur l’importance 

des espaces verts à El Bouni
Imen.B

L
e théâtre en plein air de la 

ville d’Annaba, autrefois 

un lieu emblématique 

des événements culturels et 

artistiques, se trouve aujourd’hui 

dans un état de dégradation 

avancée. Les bancs en bois, 

qui accueillaient autrefois des 

spectateurs enthousiastes, sont 

désormais délabrés et infestés 

par le temps. Les murs arrière, 

quant à eux, témoignent d’un 

manque évident d’entretien avec 

des peintures écaillées et des 

fissures visibles.

Ce site culturel, qui fut jadis 

un espace de rencontre et de 

partage, semble aujourd’hui 

laissé à l’abandon. Cette situation 

soulève des interrogations 

légitimes sur les efforts fournis 

pour préserver le patrimoine 

culturel de la ville.

La réhabilitation de ce théâtre 

est essentielle, non seulement 

pour sauvegarder un patrimoine 

précieux, mais également pour en 

faire un lieu dynamique capable 

d’accueillir des spectacles, des 

concerts, et d’autres activités 

culturelles. Une telle initiative 

permettrait de redonner vie à cet 

espace et de relancer l’intérêt 

culturel et touristique de la ville 

d’Annaba.

Les habitants espèrent que les 

autorités prendront rapidement 

les mesures nécessaires pour 

restaurer ce joyau architectural et 

en faire à nouveau un symbole de 

la vie culturelle et artistique de la 

région.

Le théâtre de verdure d’Annaba dans un état alarmant
Sihem.Ferdjallah

U
n fourgon de transport 

collectif a dérapé, hier 

après-midi, au niveau 

de la route de Seraidi après une 

sortie de route. Il est à signaler 

que l’accident a fait sept (7) 

blessés âgés entre 21 et 43 ans 

ayant subi de graves blessures 

et secourus par les agents de la 

protection civile.  En effet, le 

véhicule a dérapé et a percuté une 

balise en ciments. Sitôt avertis, 

les éléments de la protection 

civile se sont dépêchés sur les 

lieux de l’accident, et ont pu 

retirer du véhicule, les victimes 

qui ont été aussitôt évacuées 

vers l’hôpital ‘’Ibn Rochd’’, 

après avoir reçu les premiers 

soins sur place. Les causes de 

l’accident ne sont pas connues, 

mais généralement le délit de 

l’excès de vitesse est remarqué 

dans ce genre d’accidents qui 

se produisent sur les routes.  

Heureusement qu’aucun décès 

n’est à déplorer. Une enquête 

a été ouverte afin de connaitre 

les circonstances exactes de cet 

accident.

ANNABA / SERAIDI : 
Le dérapage d’un fourgon de transport collectif fait 

sept (7) blessés
Imen.B



Les propos de François Bayrou sur le « sentiment de 
submersion » migratoire en France « gênent » Yaël Braun-Pivet

Entre le Rwanda et la République démocratique du Congo, trois 
ans d’échecs diplomatiques

Si elle appelle aussi à « 
réguler l’immigration 
», la présidente de 

l’Assemblée nationale se 
refuse d’utiliser les mêmes 
mots que le premier ministre, 
selon le monde fr.
La présidente de l’Assemblée 
nationale, Yaël Braun-Pivet, 
n’aurait « jamais tenu les 
propos » du premier ministre, 
François Bayrou, qui a évoqué 
lundi 27 janvier au soir que la 
France « approch[ait] » d’« 
un sentiment de submersion » 
migratoire en France, a-t-elle 
assuré mardi 28 janvier sur 
BFM-TV et RMC.
« Ces propos me gênent. 
On parle d’hommes et de 
femmes, on parle de notre 
pays, la France, qui, de par son 
histoire, de par sa géographie, 
de par sa culture, a toujours 
accueilli et s’est construite 
avec cette tradition-là », a-t-
elle poursuivi.

Au cours de son entretien 
lundi soir sur LCI, le premier 
ministre avait estimé « que 
les apports étrangers sont 
positifs pour un peuple, à 
condition qu’ils ne dépassent 
pas une proportion ». « Mais 
dès l’instant que vous avez le 
sentiment d’une submersion, 
de ne plus reconnaître votre 
pays, les modes de vie ou la 
culture, dès cet instant-là vous 
avez rejet », a-t-il ajouté, en 
estimant que la France se « 
approch[ait] » de ce seuil.
Si elle appelle aussi à « 
réguler l’immigration » et 
à être « très ferme sur [les] 
valeurs [françaises], sur les 
conditions et [les] exigences 
d’intégration », Mme Braun-
Pivet se refuse d’utiliser 
les mots prononcés par M. 
Bayrou. « Je ne les utiliserai 
jamais parce que je crois que 
c’est contraire à ce que nous 
sommes profondément », a 

ajouté Mme Braun-Pivet, qui 
se veut garante des promesses 
originelles d’Emmanuel 
Macron. « Il faut regarder le 
sujet migratoire en face. Mais 
moi ce que je souhaiterais, 
c’est que l’on arrête de le 
regarder uniquement par 
le prisme du ministère de 
l’intérieur (…) c’est un sujet 
beaucoup plus large que cela 
», a-t-elle dit.
Pour Yaël Braun-Pivet, scinder 
en deux le texte sur la fin de 
vie est une « erreur »
Autre opposition entre 
la tenante du perchoir de 
l’Assemblée nationale et le 
locataire de Matignon : le 
projet de loi sur la fin de vie. 
M. Bayrou souhaite deux 
textes distincts − l’un sur les 
soins palliatifs, l’autre sur 
l’aide active à mourir −, ce 
que Mme Braun-Pivet qualifie 
d’« erreur », appelant à ne 
pas « tergiverser » sur cette 

question.
« Il ne faut pas distinguer 
» deux textes « parce que 
c’est bien souvent les mêmes 
personnes », a-t-elle expliqué, 
« on ne peut pas savoir 
lorsqu’on sera peut-être 
confronté à cette situation 
très douloureuse ce que l’on 
souhaitera à ce moment-là 
». « C’est un débat qu’il faut 
appréhender dans sa globalité 

», a-t-elle insisté.
Signataire lundi d’une tribune 
de plus de 200 socialistes et 
macronistes, publiée dans Le 
Parisien, exhortant le premier 
ministre à ne pas scinder le 
texte, Mme Braun-Pivet a 
rappelé que « les Français se 
disent à longueur d’études 
extrêmement favorables à ce 
que l’on ouvre ce nouveau 
droit ».

Depuis la reprise des 
combats par le M23, 
en 2021, nombre 

de médiations régionales et 
internationales ont été tentées 
de mettre fin à la guerre. La 

prise de la ville de Goma par 
le mouvement rebelle, lundi, 
signe leur échec, selon le 
monde fr.
C’est peu dire que la crise 
dans l’est de la République 
démocratique du Congo 
(RDC) n’est jamais apparue 
comme une priorité dans 
les agendas diplomatiques 
internationaux depuis la 
résurgence du mouvement 
rebelle du M23, lié au Rwanda, 
il y a plus de trois ans. Il aura 
fallu attendre que Goma, la 
capitale de la province du 
Nord-Kivu, une cité de 1 

million d’habitants auxquels 
s’ajoutent autant de déplacés, 
tombe, lundi 27 janvier, 
pour que l’Organisation des 
Nations unies (ONU), les 
organisations régionales 
africaines, ou l’Union 
européenne se mobilisent 
fortement.
Ce n’est pourtant là que le 
dernier acte d’une « conquête 
» du Nord-Kivu par les 
rebelles qui a commencé en 
novembre 2021. Les premiers 
éléments du M23 s’emparaient 
alors d’un poste-frontière 
entre la RDC et l’Ouganda. 

La reprise des hostilités 
avait surpris, alors que les 
mois précédents avaient été 
marqués par un réchauffement 
diplomatique régional mené 
à l’initiative du président 
congolais, Félix Tshisekedi. 
Elu en 2017, il avait entrepris 
de renouer les fils distendus 
sous son prédécesseur, Joseph 
Kabila. Avec le Rwanda de 
Paul Kagame, mais aussi, 
courant 2021, avec l’Ouganda 
avec lequel Kinshasa 
concluait plusieurs accords 
économiques et sécuritaires.

Le cours du fabricant de 
semi-conducteurs s’est 
effondré, conséquence des 

bons résultats de l’application 
chinoise, qui a fait éclater la 
bulle de l’intelligence artificielle 
qui portait le Nasdaq depuis deux 
ans, selon le monde fr.
Sur les marchés, on a parlé 
du moment « Spoutnik » de 
l’intelligence artificielle : la 
publication des résultats de 
l’application chinoise DeepSeek, 
moins chère et tout aussi efficace 
que ses rivales américaines, a fait 
éclater la bulle de l’intelligence 

artificielle qui portait le Nasdaq 
depuis deux ans. Et semé le doute 
sur la suprématie américaine, 
comme les Soviétiques avaient 
jadis humilié l’Amérique en 
lançant le premier satellite dans 
l’espace.
Lundi 27 janvier, l’indice riche 
en technologies Nasdaq a fini en 
baisse de 3,07 %. Parmi les plus 
frappées, il y avait notamment les 
fabricants de semi-conducteurs, 
dont les puces ruineuses sont 
peut-être moins indispensables. 
Nvidia, Broadcom et Taiwan 
Semiconductor perdaient de 13 

% à 17 %. En quelques heures, 
Nvidia, première capitalisation 
au monde qui valait encore 3 
500 milliards de dollars (3 354 
milliards d’euros) vendredi, a vu 
sa valeur s’évaporer de quelque 
590 milliards de dollars en un 
jour – l’équivalent de LVMH, 
TotalEnergies et BNP Paribas 
réunies. C’est la plus grande 
baisse de l’histoire jamais 
enregistrée. Paradoxalement, la 
gloire déchue Intel, distanciée 
technologiquement, résistait, 
les puces aux performances 
médiocres retrouvant un avenir.
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Nvidia perd près de 590 milliards de dollars en valorisation 
boursière après l’annonce de la start-up chinoise d’IA DeepSeek



L’Union européenne assouplit ses sanctions contre la Syrie

Turquie: 

dix-neuf personnes incarcérées après l’incendie d’un hôtel 
de montagne

Liban: 

deux personnes tuées par l’armée israélienne pour
 la deuxième journée de retour des déplacés

L’Union européenne 
suspend certaines des 
sanctions qui frappent 

la Syrie depuis le début de la 
guerre civile en 2011, elle les 
assouplit pour accompagner 
les progrès enregistrés par la 
nouvelle direction politique 
du pays. La décision a été 

prise par les 27 ministres des 
Affaires étrangères réunis ce 
lundi à Bruxelles. La cheffe 
de la diplomatie européenne 
KajaKallas avait annoncé dès 
la semaine dernière que l’UE se 
devait de favoriser tout ce qui 
pouvait aider à la reconstruction 
du pays. Mais sous conditions, 

car les Européens ont mis sur 
la table dès la chute de Bachar 
el-Assad des exigences comme 
l’inclusion des femmes ou la 
représentation des minorités. 
L’Union européenne n’annule 
pas les sanctions à l’encontre 
de la Syrie mais les suspend, ce 
qui veut dire qu’elles pourraient 
être rétablies « si des mauvaises 
décisions étaient prises », 
rapporte notre correspondant à 
Bruxelles, Pierre Benazet.
Une levée réversible des 
sanctions qui va s’appliquer 
aux secteurs susceptibles de 
favoriser la remise en route de 
l’économie syrienne, d’abord le 
secteur financier afin de rouvrir 
les vannes des investissements 
nécessaires, ensuite l’énergie, 
car la Syrie est largement 
dépendante, en particulier 
pour l’électricité ou encore le 
kérosène aérien.

« Cela pourrait stimuler 
l’économie syrienne et aider 
le pays à se remettre sur pied. 
Mais si nous voulons agir vite, 
nous nous tenons également 
prêts à revenir en arrière si 
la situation se dégrade. En 
parallèle, nous allons aussi 
augmenter l’aide humanitaire 
et à la reconstruction », 
précise KajaKallas, la Haute-
Représentante de l’Union 
européenne.
D’ailleurs, les sanctions 
sur les transports (aérien en 
particulier), seront également 
suspendues, avec à l’horizon 
la réouverture des aéroports et 
la reprise des vols directs entre 
l’Europe et la Syrie, ce qui vise 
aussi à faciliter le retour des 
réfugiés.
Initiative saluée en Syrie
En revanche, certains volets 
des sanctions européennes 

restent en place tels quels, 
comme les sanctions qui visent 
la famille élargie de Bachar el-
Assad ou bien les sanctions qui 
empêchent d’exporter vers la 
Syrie des matériels de sécurité 
qui pourraient être utilisés pour 
la répression.
Le chef de la diplomatie syrienne 
a salué la décision de l’Union 
européenne. « Nous saluons 
la mesure positive de l’Union 
européenne visant à suspendre 
les sanctions imposées à la 
Syrie pendant un an en vue 
de leur levée définitive », a 
déclaré Assaad al-Chibani sur 
X. « Nous espérons que cette 
décision aura un impact positif 
sur l’ensemble des aspects du 
quotidien du peuple syrien et 
garantira un développement 
durable », a ajouté le ministre.

ANKARA: Dix-neuf 
personnes ont été arrêtées 
et placées en détention au 

terme de leur garde à vue, dans 
l’enquête sur l’incendie d’un hôtel 
de montagne en Turquie qui a 
fait 78 morts la semaine dernière, 
annonce lundi l’agence étatique 
Anadolu.
L’adjoint au maire de Bolu, chef-
lieu proche de la station de ski de 
Kartalkaya où a eu lieu le drame, 
le chef-adjoint des pompiers et un 
pompier, ainsi que le directeur d’un 
autre établissement appartenant 

au même propriétaire que 
l’établissement sinistré, ont été 
déférés devant la justice et écroués, 
selon Anadolu.
L’enquête se concentre sur les 
responsables de l’hôtel, des secours 
et sur la municipalité de Bolu.
Vendredi, trois jours après 
l’incendie survenu le 21 janvier, le 
propriétaire de l’hôtel Grand Karta 
et son gendre avaient été arrêtés, 
ainsi que le chef électricien et le 
chef cuisinier.
Les rescapés et les experts arrivés 
sur les lieux du drame ont dénoncé 

l’absence de système d’alarme et 
de détecteurs de fumée en état de 
marche, de sprinklers (extincteurs 
automatiques à eau), d’escaliers 
sécurisés et de moyens d’accès 
des pompiers aux façades de 
l’établissement de douze étages, 
situé en surplomb des pistes de ski.
Selon le ministre de l’Intérieur 
Ali Yerlikaya, 238 clients, 
principalement des familles avec 
enfants, se trouvaient dans l’hôtel 
lors du sinistre, survenu en pleine 
nuit et pendant les vacances 
scolaires d’hiver.

Deux personnes ont été 
tuées et 17 blessées 
lundi 27 janvier lors 

d’affrontements entre des 
habitants du sud du Liban et 
l’armée israélienne, selon un 
bilan officiel. Le mouvement 
de retour des déplacés s’est 
poursuivi pour la deuxième 
journée consécutive malgré 
l’annonce par le Premier 
ministre NajibMikati que 
le Liban a accepté une 
proposition américaine de 
prolonger jusqu’au 18 février 
le délai de retrait de l’armée 
israélienne.
Balles réelles, bombes 
sonores, intimidations, routes 

coupées avec des remblais de 
terre. L’armée israélienne a 
usé de tous les moyens, lundi 
27 janvier, pour empêcher 
les habitants de nombreuses 
localités du sud du Liban de 
regagner leurs foyers. Les 
habitants ont patienté toute 
la journée sans parvenir à 
rentrer dans leurs villages, 
surtout dans le secteur 
oriental de la frontière.
L’armée libanaise, elle, s’est 
déployée dans deux nouvelles 
localités, dont les habitants 
n’ont pas été autorisés à 
revenir. Quelques familles 
qui ont réussi à se frayer un 
passage vers leurs maisons 

ont dû rebrousser chemin à 
l’approche de chars ou de 
soldats israéliens.
Ratissage et destruction de 
maisons
Dans certaines localités, 
des habitants ont décidé de 
camper toute la nuit devant 
des remblais de terre ou 
des barrages érigés par les 
Israéliens, dans l’espoir de 
rentrer chez eux.
L’armée israélienne, 
qui a obtenu un délai 
supplémentaire de 22 jours 
pour achever son retrait du 
Sud-Liban, a poursuivi lundi 
ses opérations de ratissage et 
de destructions de maisons 

dans deux villages.
Dans un discours prononcé 
lundi, le chef du Hezbollah 
NaïmQassem a affirmé 

que son parti prendra « les 
mesures appropriées en cas 
de poursuite de l’occupation 
israélienne. »
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CAN-2025 :
La voie n’est pas tout à fait dégagée pour l’Algérie

Vladimir Petkovic :
“ Nos sommes les favoris de notre groupe 

et nous devons l’assumer ”

Mercato :
Le sort de Saïd Benrahma est scellé

Le sélectionneur de 
l’équipe nationale 
algérienne, Vladimir 

Petkovic, s’est exprimé via 
les canaux de la Fédération 
Algérienne de Football (FAF) 
avec calme et ambition après 
le tirage au sort de la CAN 
2025, qui s’est tenu lundi soir à 
Rabat. Placée dans le groupe E, 
l’Algérie retrouvera le Burkina 
Faso, la Guinée Équatoriale et 
le Soudan lors de la phase de 
poules.
Concernant ce tirage, Petkovic a 
reconnu la difficulté du groupe 
tout en affichant sa confiance :
« Le tirage au sort nous a placé 
dans un groupe pas facile, il 

n’y aura pas de petites équipes. 
Nous allons bien nous préparer et 
prendre nos matches au sérieux. 
Nous sommes l’équipe favorite 
du groupe et nous devons 
assumer cette responsabilité. 
Notre premier objectif sera de 
nous qualifier pour le deuxième 
tour. »

Toutefois, le driver d’El-Khedra a 
tenu à replacer cette compétition 
dans un contexte plus large :
« Pour l’instant, le plus important 
pour nous ce n’est pas la CAN 
mais la qualification pour la 
Coupe du monde 2026. C’est un 
objectif que nous devons viser 
car une fois l’Algérie qualifiée à 

la Coupe du monde, la CAN sera 
beaucoup plus facile à jouer ! »

Un tirage équilibré 
mais exigeant

Le groupe E de l‘Algérie pour la 
CAN 2025 présente un équilibre 
relatif, mais les adversaires ne 
manqueront pas de poser des 
défis. Le Burkina Faso, déjà 
croisé lors de la dernière édition, 
est une équipe redoutable dans ce 
genre de compétition. La Guinée 
Équatoriale, toujours difficile à 
manœuvrer, et le Soudan, moins 
expérimenté mais imprévisible, 
complètent ce groupe.
Après deux éliminations 
consécutives au premier tour, 
l’Algérie abordera cette édition 

avec prudence mais ambition. La 
campagne de qualifications, où 
les Verts ont dominé leur groupe, 
leur donne une base solide pour 
cette nouvelle aventure.
Avec des conditions de jeu 
au Maroc proches de celles 
de l’Algérie, les coéquipiers 
de Riyad Mahrez se savent 
attendus et devront démontrer 
qu’ils méritent leur statut de 
favori pour accéder aux phases 
finales. Petkovic et son staff 
auront à cœur de trouver le juste 
équilibre entre la pression du 
moment et la préparation des 
échéances futures, notamment 
la qualification pour le Mondial 
2026.

Saïd Benrahma va – bel et 
bien – quitter l’Europe 
pour partir en Asie. 

L’Algérien passera, ce mardi, sa 
visite médicale pour finaliser sa 
signature avec le Neom SC en 
seconde division saoudienne. Un 
choix discutable mais lucratif 
pour toutes les parties. Surtout 
pour son club, l’Olympique 
Lyonnais, qui a besoin de liquidité 
afin d’éponger sa dette et éviter 
la relégation administrative.
Il est loin le temps où Benrahma 
et son employeur montraient 
leurs enthousiasme et satisfaction 
d’avoir pu boucler une arrivée 
qui avait, dans un premier temps, 
capoté en raison d’un problème 
administratif. Les images 
laissaient espérer que l’Algérien 
avait trouvé un club dans lequel il 
allait s’épanouir définitivement. 

Notamment après un passage 
mitigé du côté de West Ham 
United (Premier League).

L’OL sort plus gagnant 
que Benrahma

En tout cas, ce crochet chez les 
Rhodaniens a eu un impact positif 
pour sa carrière internationale. 
Le milieu offensif a pu signer 
son retour en sélection sous 
l’impulsion de Vladimir 
Petkovic qui l’a relancé. Pour 
autant, l’ancien pensionnaire 
de Brenford FC et l’OGC Nice 
n’a pas franchement brillé en 
montrant un niveau inconstant 
malgré quelques coups d’éclat. 
En tout cas, ce transfert vers le 
second palier d’Arabie saoudite 
devrait se conclure aujourd’hui. 
Les parties ont trouvé un accord, 
à hauteur de 15 millions d’euros 
(bonus compris), pour une la 

vente d’un contrat qui devait 
courir jusqu’à juin 2027.
Pour rappel, L’OL avait déboursé 
14.4 millions d’euros pour lever 
l’option d’achat l’été dernier. 
C’est pour dire que le perdant, 
sur le plan sportif (parce qu’on 
se doute qu’il percevra un gros 
salaire), serait Benrahma dans 
cette transaction. Quand bien 
même son nouveau club a des 
chances de monter en Saudi Pro 
League. En effet, Neom SC est 
actuellement 2e du championnat 
avec 1 point de retard sur Al-
Hazem qui compte, il faut le 
noter, un match en plus. A 29 ans 
et avec 34 sélections au compteur 
pour 5 buts avec les Verts depuis 
ses débuts sous Gourcuff en 
2015, l’avenir de Saïd Benrahma 
semble s’inscrire en pointillé…

Le verdict des sphères en 
PVC a mis l’Algérie dans 
le groupe “E” de la CAN 

2025 (21 décembre 2025 – 18 
janvier 2026) en compagnie 
du Burkina Faso, la Guinée 
équatoriale et le Soudan. A 
priori, on peut dire que la main 
de Mustapha Hadji n’était pas 
lourde pour les Verts. Mais les 
séquelles de leur passé récent 
dans cette compétition peut 
faire que le périple devienne 
compliqué. Décryptage.
Les Burkinabés, qui ont 
contraint les Verts au partage 
des points lors du premier tour 
de la séquence 2023 et qu’El-
Khadra n’a pas pu battre lors des 
trois dernières confrontations 
(3 nuls), seront probablement 
l’outsider pour les deux sésames 
de qualification directe. Et 

c’est la même chose pour les 
Equatoguinéens qui restent sur 
un beau parcours (1/8 de finale) 
avec ce mémorable 4 buts à 0 
infligé à la Côte d’Ivoire, sacrée 
plus tard, devant son public.

Le Soudan est loin d’être
 un faire-valoir de la CAN

Dans l’équation à quatre, 
les Soudanais paraissent 
comme le maillon faible du 
quatuor. Et c’est certainement 
l’appréciation à ne pas faire 
puisque c’est la Mauritanie, 
considérée comme la sélection 
la plus faible du quartet en 
2023, qui avait sorti l’Algérie 
en s’imposant 1 but à 0. 
Aussi, c’était la Sierra Leone 
qui avait handicapé Baghdad 
Bounedjah & cie en 2021 en les 
contraignant au nul (0-0) dès 
le début du tournoi. En calant 

au démarrage, les Champions 
d’Afrique en titre de l’époque 
ne s’en sont jamais remis.
De ce fait, pour la séquence 
marocaine, le début du parcours 
sera contre un Soudan à prendre 
très au sérieux. En effet, on 
parle d’une sélection qui a sorti 
le Ghana (qu’elle a battu 2-0) 
dans les éliminatoires de la 
CAN et qui domine son sextuor 
dans les qualifications de la 
Coupe du Monde 2026. Dans ce 
dernier, on retrouve le Sénégal 
et la RD Congo notamment. 
Certes, le Soudan s’est incliné 
contre le modeste Niger. Mais 
Les Faucons de Jediane savent 
manier les gros morceaux. La 
méfiance est de mise pour des 
Algériens qui doivent désormais 
savoir qu’il n’y a plus d’équipe 
faible en Afrique.
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Al-Hilal :
Les folles révélations sur le départ de Neymar

Inter Miami :
Lionel Messi a fait son choix pour son avenir

L’Arabie saoudite veut dépouiller le FC Barcelone
L’Arabie saoudite 

compte bien faire 
ses courses du côté 

de Barcelone et a déjà jeté son 
dévolu sur plusieurs joueurs 
catalans.
L’Arabie saoudite et son 
gouvernement comptent bien 
continuer leur razzia sur le foot 
européen. Les ambitions des 
décideurs du pays arabe sont 
toujours aussi démesurées, et 
forcément, ils regardent du côté 
des clubs qui fonctionnent bien 
en ce moment pour faire leurs 
emplettes. C’est le cas du FC 
Barcelone, et du côté de son 
centre de formation notamment, 
puisque La Masia est revenue 
à la mode suite à l’explosion 
de nombreux joueurs issus 
de l’académie blaugrana ces 
derniers mois.
Effectivement, les autorités 

saoudiennes comptent piocher au 
FC Barcelone. Unai Hernandez 
(20 ans), capitaine et joueur 
le plus décisif du Barça B, va 
ainsi partir en direction d’Al-
Ittihad dans les prochains jours. 
Le club saoudien va débourser 
5 millions d’euros et le départ 
du milieu de terrain offensif, 
qui a complètement surpris 
les dirigeants barcelonais, se 
confirmera dans les jours à venir.

Des départs qui se précisent
Et ce n’est pas tout. Sport 
indique que les Saoudiens ont 
jeté leur dévolu sur deux autres 
joueurs. D’abord, Pau Prim, 
milieu de terrain de 18 ans en 
fin de contrat avec le Barça. 
La Saudi Pro League s’est 
immiscée dans le dossier et 
aurait convaincu le joueur de ne 
pas prolonger afin de rejoindre 
un des clubs du championnat, 

qui a de grandes chances d’être 
Al-Qadisiyah, club entraîné par 
Michel, l’ancien de l’OM. Le 
média catalan explique qu’Arnau 
Pradas, ailier de 18 ans, va lui 
aussi quitter le club catalan en 
fin de contrat avec des options de 
rejoindre l’Arabie saoudite.
Trois joueurs plutôt majeurs 
de La Masia vont donc 
vraisemblablement s’envoler 
vers le pays arabe prochainement. 
Ce n’est pas tout, puisque 
l’équipe première risque elle 
aussi d’être menacée. Pedri a 
déjà été approché pendant ce 
mois de janvier, mais il a dit non 
et souhaite rester à Barcelone. 
Ces dernières semaines, il a 
aussi été question d’un intérêt 
saoudien pour des joueurs 
comme Raphinha ou Frenkie de 
Jong. Et nul doute que d’autres 
seront bientôt visés…

Neymar et Al-Hilal, c’est 
déjà terminé. La star 
brésilienne s’est mise 

d’accord avec le club saoudien 
pour résilier son contrat, avant 
de rejoindre Santos. Mais les 
négociations ont été longues.
L’aventure aura donc été très 

courte. Dans la nuit de lundi à 
mardi, Al-Hilal a officialisé le 
départ de ce qui devait être sa 
grande star, Neymar (32 ans). 
Mais en un an et demi en Arabie 
saoudite, malgré son salaire 
astronomique, le Brésilien n’aura 
disputé que sept rencontres pour 

un but et deux passes décisives. 
Blessé pendant un an à cause 
d’une grave blessure au genou 
gauche puis victime d’une 
déchirure à l’ischio-jambier 
droit, la star brésilienne n’a 
jamais réussi à se relever.
Dans un court communiqué, Al-

Hilal a annoncé que «le club et 
Neymar conviennent de mettre 
fin à la relation contractuelle de 
manière consensuelle. Le club 
exprime ses remerciements et 
son appréciation à Neymar pour 
tout ce qu’il a fait au cours de sa 
carrière à Al-Hilal et lui souhaite 
du succès dans la poursuite 
de son parcours», qui devait 
initialement durer jusqu’à fin 
juin. Après de longues semaines 
de discussions, l’ex-Parisien, 
acquis contre 90 millions d’euros 
par le club saoudien en 2023, est 
libre.

Santos a déjà tout prévu
Comme nous vous l’avions 
expliqué, Neymar a décidé de 
renoncer à une grosse partie de 
son salaire pour être libéré afin de 
retourner dans son club formateur 
de Santos. Globoesporte précise 
ce lundi qu’il aurait renoncé à 
15% des 65 millions de dollars, 

soit près de 10 millions de dollars 
qu’Al-Hilal se serait engagé à 
régler d’ici la fin de la saison. La 
réunion qui a débloqué l’accord a 
eu lieu lundi, à Riyad, en Arabie 
saoudite et la Ligue saoudienne 
est même intervenue dans les 
négociations.
En revanche, la Ligue saoudienne 
a promis une nouvelle star au 
club d’Al-Hilal rapidement et 
il pourrait s’agir de Mohamed 
Salah, régulièrement cité. De 
son côté, Neymar est attendu 
au Brésil cette semaine et 
devrait être présenté comme une 
rockstar lors de deux événements 
différents, avant de s’engager 
pendant les six prochains mois 
avec Santos. Un contrat qui 
pourrait évoluer en attendant 
une belle offre d’une formation 
européenne, selon ESPN. Un 
plan tout tracé pour relancer la 
carrière de la superstar de 32 ans.

Alors que la Coupe du 
monde 2026 approche à 
grands pas, Lionel Messi 

est en fin de contrat avec l’Inter 
Miami. Le club floridien a un 
plan pour essayer de conserver 
la Pulga, qui veut revenir à 
Barcelone.
En pleine préparation avant 
la reprise de la Major League 
Soccer, qui reprendra dans 
moins d’un mois, l’Inter Miami 
va disputer une saison décisive, 
avec la Coupe du monde des 
Clubs à l’été prochain. D’autant 
plus qu’il s’agira de la dernière 
année de Lionel Messi en 
Floride, l’Argentin ayant signé 
un contrat de deux ans et demi 
en 2023. En vue de la Coupe du 

monde 2026, qui se déroulera en 
grande partie aux États-Unis, la 
franchise de David Beckham va 
tout faire pour le faire rester.
Relevo indique d’ailleurs 
qu’il existe une possibilité 
pour le prolonger d’un an 
supplémentaire dans son contrat 
actuel, afin d’en faire une icône 
pour l’inauguration du nouveau 
stade des Hérons, prévue pour 
2026. Jorge Mas, copropriétaire 
de l’Inter Miami, veut convaincre 
Leo de rester une année de plus 
en raison de l’attrait de la Coupe 
du monde qui se déroulera cet été 
: «Leo et moi allons nous asseoir 
et discuter de l’avenir. Je pense 
que lors de l’inauguration de 
notre nouveau stade en 2026, Leo 

Messi sera notre numéro 10», 
avait-il expliqué récemment.

Lionel Messi veut revenir 
à Barcelone

L’Inter Miami compte donc sur 
son nouveau stade et le Mondial 
2026 pour convaincre Lionel 
Messi de prolonger d’une année 

supplémentaire, mais la réalité 
pourrait être bien différente. 
Le média espagnol ajoute que 
La Pulga aimerait rapidement 
retourner à Barcelone. Pas au 
FC Barcelone, mais bien pour 
retrouver sa ville de cœur. Lionel 

Messi entretient toujours un lien 
particulier avec la ville catalane, 
qu’il a pour priorité de retrouver 
pour rester avec sa famille.
«J’aimerais que Messi vive 
à Miami lorsqu’il prendra sa 
retraite, mais Leo m’a dit qu’il 
ne pensait qu’à vivre près du 
Camp Nou. Il n’y a aucun joueur 
qui aime Barcelone autant que 
lui. On peut voir l’écusson du 
Barça sur sa jambe et même 
sur sa bouteille d’eau», a 
d’ailleurs récemment déclaré 
David Beckham à propos de son 
attaquant. La légende britannique 
va donc devoir batailler pour 
convaincre l’ex-Barcelonais 
de rester profiter de Miami une 
année supplémentaire.
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Mais qu’arrive-
t-il à Elon Musk? 
Voilà qu’il veut 

rebaptiser 
la Manche en 

«Canal George 
Washington»

Meta commence à exploiter les données de Facebook 
et Instagram pour des IA personnalisées

Le Quest Pro 2 de Meta, une réponse au casque 
Vision abordable d’Apple ?

Elon Musk a décidé de 
s’improviser géographe et 
historien. Le patron de Tesla et 
SpaceX a lancé une nouvelle 
polémique en voulant rebaptiser 
la Manche en « Canal George 
Washington ».
Difficile de le nier, Elon Musk 
ne cesse de faire parler de lui 
en ce début d’année 2025. Dans 
un tweet publié ce dimanche 26 
janvier, le propriétaire du réseau 
social X.com a proposé de 
renommer la Manche, bras de 
mer historique entre la France et 
l’Angleterre, en « Canal George 
Washington ».
Quelques jours après sa 
controversée intervention 
auprès de l’extrême droite 
allemande, le milliardaire se 
fend donc d’une nouvelle sortie 
polémique.
« Nouveau nom pour l’eau qui 
sépare l’Angleterre et la France 
» : c’est avec ces mots qu’Elon 
Musk a partagé une carte 
rebaptisant la Manche en « The 
George Washington Channel 
». La proposition, notamment 
repérée par La Voix du Nord, est 
d’autant plus surprenante que 
le premier président américain 
n’a jamais traversé cette mer 
historique, dont le nom actuel 
est utilisé depuis le XVIIe siècle.
Alors pourquoi diable Elon 
Musk s’est-il laissé aller à une 
telle proposition ? Vous ne 
l’avez peut-être pas vu, mais 
Donald Trump a annoncé, lors 
de son discours d’investiture du 
20 janvier, vouloir renommer 
le golfe du Mexique en « golfe 
d’Amérique ».
On décèle ici une sorte de début 
de tendance à la réécriture 
géographique, qui n›est peut-
être que du second degré, mais 
qui peut interroger aussi sur les 
ambitions expansionnistes de 
ces personnalités américaines.
La publication a évidemment 
provoqué des réactions 
virulentes, notamment de la part 
de certains hommes politiques 
d’extrême gauche. Ces derniers 
font assurément référence 
au geste polémique lancé la 
semaine dernière, sujet à toutes 
les interprétations.

Face à la montée en puissance 
de ChatGPT et Claude, 

Meta contre-attaque ! Le 
groupe souhaite transformer 

son assistant virtuel en 
un vrai système neuronal 
capable d’exploiter quinze 
ans d’interactions sociales 

numériques.

Alors que ses concurrents 
misent sur la puissance 
brute des modèles 

de langage, Meta adopte une 
approche radicalement différente 
pour Meta AI. Le géant des 
réseaux sociaux, en plus 
d’investir des sommes colossales 
dans l’intelligence artificielle, 
mobilise son atout maître : 
les milliards d’interactions 
quotidiennes sur Facebook, 
Instagram et WhatsApp.
Cette décision répond à un 
constat simple, mais fondamental 
: la véritable intelligence d’un 
assistant virtuel ne réside pas 
uniquement dans sa capacité à 
traiter le langage, mais dans sa 
compréhension profonde des 
comportements humains.
Une mémoire artificielle qui 
apprend de nos habitudes
Comment cette évolution se 
traduit-elle ? L’assistant, dont les 
fonctionnalités sont alimentées en 
grande partie par le LLM Llama, 
peut mémoriser et analyser les 

préférences utilisateurs au fil 
des conversations individuelles. 
Ce n’est pas du simple stockage 
d’informations, puisqu’il 
développe une compréhension 
contextuelle approfondie 
des habitudes et des goûts 
personnels.
Concrètement, lors d›une 
conversation privée sur 
WhatsApp ou Messenger, 
l›assistant peut enregistrer des 
informations clés partagées 
naturellement par l›utilisateur. 
Par exemple, une mention du 
régime alimentaire végétalien lors 
d›une discussion sur la cuisine 
orientera automatiquement 
les futures recommandations 
gastronomiques. Cette capacité 
d›adaptation s›étend à de 
nombreux domaines : voyages, 

loisirs, culture, ou encore 
apprentissage des langues.

La personnalisation à son 
paroxysme

L’avantage de Meta, c’est 
que le groupe peut compter 
sur ses plateformes, utilisées 
aujourd’hui par des milliards 
d’utilisateurs pour nourrir son 
chatbot. Ce dernier peut analyser 
simultanément : les informations 
de profil Facebook, les habitudes 
de navigation sur Instagram, les 
interactions sur Messenger et 
WhatsApp et les préférences de 
visionnage des Reels. De quoi 
construire un système prédictif 
particulièrement puissant et 
précis, et répondre aux limites 
actuelles des grands modèles 
de langage : leur incapacité 
à comprendre véritablement 

les nuances du comportement 
humain.
Cette interconnexion permet 
à l’assistant de construire des 
recommandations hautement 
personnalisées. Un exemple 
parlant : pour suggérer une 
activité familiale, Meta 
AI combine la localisation 
géographique de l’utilisateur, 
son historique de visionnage 
de contenus musicaux, et les 
informations sur sa composition 
familiale. Ainsi, il peut proposer 
un concert de musique adapté 
aux goûts de la famille, complété 
par une suggestion de restaurant 
correspondant aux préférences 
culinaires préalablement 
identifiées.
En théorie, le système respecte 
néanmoins certains principes de 
confidentialité. Les utilisateurs 
conservent un contrôle partiel 
sur les informations mémorisées, 
avec la possibilité de les 
supprimer à tout moment. La 
personnalisation ne s›active que 
dans le cadre de conversations 
individuelles, préservant ainsi 
la confidentialité des échanges 
en groupe. Meta n›étant pas 
spécialement bonne élève en 
matière de confidentialité ; 
l›exemple de ses Ray Ban en est 
un parmi tant d›autres ; restons 
donc prudents concernant cet 
aspect.

Meta relance discrètement 
son projet de casque haut de 
gamme Quest Pro 2, tandis 

qu’Apple prépare un modèle 
Vision plus accessible.

Alors que le Vision Pro d’Apple 
peine à convaincre au-delà des 
initiés, la firme californienne 
travaillerait sur un casque 
abordable à 2 000 $. Dans le 
même temps, Meta ressuscite 
son Quest Pro 2, annulé à deux 
reprises. Un duel s’annonce 
entre deux approches opposées 
: accessibilité contre innovation 
premium.

Meta relance la machine 
malgré les échecs passés

D’après des sources internes 
citées par Bloomberg, Meta 
développerait à nouveau un 
successeur au Quest Pro, malgré 
l’abandon de deux prototypes 
en 2023 et 2024. Ce troisième 
essai, surnommé Puffin, opterait 
pour un design inspiré de 
lunettes légères (110 g) avec 

une batterie externe, combinant 
réalité virtuelle et mixte.
Le projet tranche avec 
l’approche traditionnelle de 
Meta, plus axée sur les casques 
autonomes. Selon les fuites, 
Puffin miserait sur des écrans 
OLED et une puce Qualcomm 
Oryon, dédiée aux ordinateurs 
portables.
Chez Apple, l’approche diffère 
: le modèle économique repose 
sur l’écosystème iPhone. Le 
casque low-cost renoncerait à 
l’EyeSight (affichage des yeux 
vers l’extérieur) et à certains 
capteurs, tout en conservant 
le suivi des mains. Meta, de 
son côté, garderait ses atouts 
: bibliothèque de jeux VR, 
compatibilité PC et tarifs 
maîtrisés.
Deux visions pour conquérir 

le marché
Le futur casque Vision 
économique d’Apple 
fonctionnerait en tandem avec 

l’iPhone, selon Bloomberg. Le 
smartphone gérerait le traitement 
des données, réduisant les coûts 
matériels. Une stratégie risquée, 
mais cohérente avec l’approche 
« accessoire premium » de la 
marque.
À l’inverse, le Quest Pro 2 
resterait un appareil autonome, 
capitalisant sur l’expertise 
VR de Meta. Les rumeurs 
évoquent une intégration de 
webOS (système d’exploitation 
de LG), permettant un accès 
natif à des services comme 
Disney+ ou Plex. Un atout face 
à l’écosystème encore limité 
d’Apple dans ce domaine.
Malgré ces innovations, 
un écueil persiste : les 
fonctionnalités premium 
des modèles Pro peinent à 
séduire les développeurs, faute 
d’audience suffisante. Meta 
devra convaincre les studios 
de tirer parti des nouvelles 
capacités (suivi oculaire, 

affichage haute résolution) pour 

justifier son investissement.

2025 s’annonce décisif pour la 

réalité mixte. Si Apple tente de 

démocratiser sa vision avec un 

casque à 2 000 $, Meta contre-

attaque en ressuscitant son 

projet haut de gamme. Loin 

d’être un duel frontal, cette 

compétition pourrait accélérer 

l’innovation… à condition que 

les prix suivent.



Mercredi 29 Janvier  2025

16 Santé Seybouse Times

«Chaque fois que l’on 
remplace le sucre par un de 
ces édulcorants naturels, cela 
peut être considéré comme 
une petite victoire pour la 
santé» affirme un gastro-
entérologue, qui dresse la liste 
de ses 5 édulcorants préférés.
Quand on cherche à 
réduire sa consommation 
de sucre, le remplacer par 
des édulcorants artificiels, 
on le sait désormais, n’est 
vraiment pas une bonne idée. 
Car nombre d’entre eux sont 
suspectés d’être à l’origine 
de troubles cardiovasculaires 
et d’autres augmenteraient 
le risque de cancer.
Mais même si tous les 
médecins sont d’accord pour 
dire que, dans la mesure 
du possible, «moins on en 
consomme, mieux c’est», 
le Dr Will Bulsiewicz, un 
gastro-entérologue connu 
sur les réseaux sociaux 
comme @theguthealthmd, 
vient rassurer toutes les 
personnes qui ne peuvent 

se passer de sucrer 
certains de leurs aliments.
«Pour ajouter une touche 
de sucre dans ce que l’on 
mange, je conseille d’opter 
pour des édulcorants 
naturels plus proches de 
leur forme alimentaire 
complète, contenant de 
préférence des prébiotiques 
comme les polyphénols, les 
fibres et l’amidon résistant» 
explique-t-il, avant de 
donner la liste de ses 
édulcorants naturels préférés.

Son top 3 : fruits, 
compote et miel
«Les fruits sont le choix 
optimal. Ils remplissent 
toutes les bonnes cases, y 
compris les polyphénols 
et les fibres» explique 
le gastro-entérologue 
spécialisé en santé digestive. 
Les petits fruits rouges, 
la banane, les dattes ou 
encore les figues peuvent 
ainsi avantageusement 
remplacer le sucre dans 
vos produits laitiers nature.

La compote arrive en 
seconde position de ses 
édulcorants naturels préférés. 
«Les fruits des compotes 
sont plus transformés mais 
assez proches de leur forme 
originale et ils fournissent 
toujours des fibres et des 
polyphénols» explique la 
médecin.. Mais si vous ne 
préparez pas vous-même 
vos compotes, attention 
au sucre ajouté dans celles 
vendues dans le commerce !
En dernière position de ce 
top 3, on trouve le miel. «Le 
miel est assez unique car ce 
n’est pas une plante, mais il 
contient des oligosaccharides 
et des polyphénols. Il 
faut toutefois l’utiliser 
avec parcimonie» déclare 
le gastro-entérologue.
Bon point pour le sirop 
d’érable et la stévia
Parmi les autres 
édulcorants naturels que le 
spécialiste ne déconseille 
pas, on trouve aussi :
Le sirop d’érable : «il contient 

des oligo-éléments, des 
polyphénols et possède un 
indice glycémique inférieur 
à celui du sucre de table».
La stévia : «les études 
suggèrent qu’elle a un 
impact minimal sur le 
microbiote intestinal, voire 
un bénéfice possible, bien 
que des études humaines 
à plus long terme soient 
nécessaires. Mais attention 
aux éventuels additifs».
Pour @theguthealthmd, 
chacun de ces édulcorants a 
sa place dans notre cuisine. 
«Tout dépend du contexte de 
ce que vous essayez de sucrer 
: je ne m’attends pas à ce que 
vous sucriez votre café avec 
une banane!»  Mais pour le 
médecin, chaque fois que 
l’on remplace le sucre par une 
de ces substitutions saines, 
cela peut être considéré 
comme une petite victoire.

Je suis gastro-entérologue et voici mes édulcorants
 naturels préférés

Une nouvelle astuce 
pourrait aider à la 
perte de poids selon 

des experts. Cela consisterait 
à remplacer l’eau plate 
par de l’eau gazeuse, 
suggère une nouvelle étude.
D’après une étude japonaise, 
les bulles présentes dans 
l’eau gazeuse pourraient 
aider à réduire la glycémie, 
accélérer le métabolisme, 
favorisant indirectement la 
perte de poids. Attention 
toutefois. L’eau gazeuse 
n’est pas pour autant 
l’allié de votre santé.
Le CO2 contenu dans l’eau 
gazeuse, rapidement absorbé 
par les parois de l’estomac
Publiés dans la revue 
BMJ Nutrition Prevention 
& Health, les résultats 
stipulent que le CO2 
contenu dans l’eau gazeuse 
est rapidement absorbé par 

les parois de l’estomac, 
se transformant ainsi 
rapidement en bicarbonate 
dans les globules rouges. 
Ce processus permettrait 
d’accélérer l’absorption 
du glucose en activant les 
enzymes clés des globules 
rouges. Ce mécanisme laisse 
supposer que l’eau gazeuse 
peut, de façon indirecte, 
favoriser la perte de poids. 
Néanmoins, l’auteur 
principal de l’étude, le Dr 
Akira Takahashi, du centre 
de dialyse de l’hôpital de 
neurochirurgie Tesseikai, 
au Japon, a déclaré que les 
effets sont faibles et que le 
fait de boire uniquement de 
l’eau gazeuse ne suffit pas à 
perdre du poids. “ [Cela] ne 
constitue pas une solution 
autonome pour la perte de 
poids”, précise l’expert. 
L’importance d’une 

alimentation équilibrée
Dans une démarche qui vise 
à une perte de poids, les 
spécialistes insistent sur le 
fait que la consommation 
d’eau gazeuse doit être 
accompagnée d’une 
alimentation équilibrée 
et d’une activité 
physique régulière. 
De plus, les chercheurs 
ont suggéré que des 
recherches supplémentaires 
étaient nécessaires avant 
que l’eau gazeuse puisse 
être recommandée pour 
un usage thérapeutique. 
L’eau pétillante 
n’est pas inoffensive
Le professeur Sumantra 
Ray, du NNEdPro Global 
Institute for Food, Nutrition 
and Health, a commenté 
cette étude en déclarant 
: “Tous les avantages 
potentiels doivent être 

mis en balance avec 
les dangers potentiels 
des boissons gazeuses 
qui peuvent contenir 
du sodium, du glucose 
ou d’autres additifs.”
En effet, la teneur en sel est 
le premier méfait de l’eau 
pétillante. Les personnes qui 
peuvent en pâtir ? Celles qui 

souffrent d’hypertension 
artérielle ou d’un autre 
problème cardiaque. Les 
personnes sujettes à la 
rétention d’eau devraient 
aussi être prudentes : à 
force d’en boire, vous 
pourriez peser plus lourd 
sur la balance. En cause, le 
sel dont elle est pourvue.

Remplacer votre boisson par cette eau accélère le métabolisme et 
favoriserait la perte de poids selon une étude
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Par son origine 
méditerranéenne, le laurier-

rose craint le froid. C’est 
pourquoi il a besoin d’un petit 

coup de pouce pour passer 
l’hiver. Selon la région où vous 
résidez et son mode de culture 

(en pot ou en pleine terre), 
faites le plein de conseils pour 

hiverner cette belle plante.
Vous possédez un laurier-rose et 
vous vous demandez comment 
en prendre soin pendant l’hiver? 
Vous trouverez ici toutes 
les réponses à vos questions 
: température supportée, 
conservation, protection, taille... 
Et si votre laurier rose a tout de 
même gelé, voici les conseils 
pour le faire repartir.
Quelle température supporte un 

laurier-rose ?
La résistance du laurier-rose au 
gel dépend des variétés.  Il y sera 
plus particulièrement sensible 
s’il est jeune, s’il est exposé au 
vent ou si son sol est humide. Il 
est important de protéger cette 
plante des gelées.
Certaines variétés, comme le 
laurier-rose ‘Villa Romaine’, 
le ‘Cavalaire’ ou l’’Atlas’ sont 
particulièrement résistantes au 
froid, parfois jusqu’à -15 °C. De 
manière générale, le laurier-rose 
peut supporter temporairement 
des températures allant jusqu’à 

-5 °C et doit être protégé dès 
que le thermomètre approche de 
zéro.
Conserver les lauriers-roses en 
hiver
Les soins que vous apporterez à 
votre laurier-rose dépendent de 
votre position géographique. 
Dans la moitié nord de la France, 
il est conseillé de le rentrer pour 
l’hiver, mais il doit être placé 
dans une pièce lumineuse et 
non chauffée, par exemple une 
véranda. La température idéale 
se situe entre 10 °C à 15 °C. 
Cette période d’hivernage est 
importante pour le laurier-rose.
Dans la moitié sud de la France, 
si l’hiver est doux, il peut rester 
en extérieur, mais idéalement à 
l’abri des vents, avec un voile 
d’hivernage.
Pour protéger votre laurier-rose 

en extérieur :
S’il est en pot, déplacez-le 
près d’un mur, à l’abri du vent, 
mais à un endroit où il recevra 
suffisamment de soleil.
Enveloppez le pot du laurier-
rose avec une couverture ou du 
papier-bulle. Si cela est possible, 
surélevez le pot en le posant sur 
une plaque de polystyrène.
Enveloppez la plante dans un 
voile d’hivernage.
Réduisez les arrosages, le laurier-

rose n’apprécie pas l’humidité en 
hiver.
Comment tailler un laurier-rose 
pour l’hiver ?
Le laurier-rose se taille à 
différentes périodes de l›année 
selon son mode de culture (en 
pot ou en pleine terre). En pot, 
il se taillera en octobre ou début 
novembre, en pleine terre, 
l›opération s›effectuera plutôt 
au printemps. Le laurier-rose se 
taille seulement quand il est âgé 
d›au moins cinq ans, et pas toutes 
les années. Supprimez le bois 
mort ou malade, taillez environ 
1/3 des branches et supprimez 
les fleurs fanées.

Et après l›hiver, comment 
accompagner la reprise d›un 
laurier-rose ?
À la fin de l›hiver, surfacez la 
terre et ajoutez du compost ou 
du terreau pour qu›il reçoive 
suffisamment de nutriments. 
Lorsque le laurier reprendra sa 
période végétative, apportez-
lui de l›engrais. Reprenez 
un arrosage progressif, mais 
toujours en dehors des périodes 
de gelées. 
Pour un laurier-rose en extérieur: 
quand les températures 
remontent autour de 5 °C à 6 
°C, vous pouvez enlever le voile 
d›hivernage (quitte à le remettre 

si elles redescendent) pour aérer 
un peu la plante.

Pour un laurier-rose en intérieur : 
sortez-le après l›hiver et placez-
le dans un endroit ensoleillé, 
bien à l›abri du vent. Il sera 
possible de le placer à un autre 
endroit quand les températures 
remonteront.

Comment faire repartir un 
laurier-rose gelé ?

Votre laurier-rose a pris un 
coup de froid ? Il est possible 
que seules les parties aériennes 
de la plante soient touchées. 
Les feuilles peuvent devenir 
jaunes ou marron avec le gel. 
Supprimez toutes celles qui sont 
abîmées. Rabattez votre arbuste 
au début du printemps : pour 
cela, supprimez le bois mort 
et taillez sévèrement les autres 
branches. Cela risque d›impacter 
la floraison  : il est possible que 
votre laurier-rose ne produise 
pas de fleurs cette année-là. Si 
sa végétation reprend après la 
taille, il lui faudra 2 à 3 années 
pour retrouver sa forme initiale.

Une mauvaise utilisation de 
certains produits cosmétiques, 
les facteurs environnementaux 

voire certaines affections 
comme la rosacée peuvent 

faire apparaître des rougeurs 
sur votre épiderme. Pour les 
atténuer, une dermatologue 

explique quels sont les 
ingrédients à privilégier dans 

vos cosmétiques.

Si, nous rêvons toutes d’avoir 
un teint unifié et lumineux 
à l’instar des modèles dans 

les magazines, en réalité, notre 
peau possède souvent quelques 
petites imperfections. Comme 
tous les organes vivants, la 
peau interagit avec les facteurs 
qui nous entourent (stress, 
météo, pollution…), pouvant 
parfois provoquer certaines 
rougeurs sur l’épiderme. Aussi, 
selon chacun, la peau réagit de 
manière différente aux produits 
cosmétiques et lorsqu’ils ne 
sont pas adaptés, ces derniers 
peuvent provoquer de légères 

rougeurs sur le visage. Mieux 
vaut donc rester vigilant dans le 
choix de notre routine skincare 
et, en cas de doute, consulter un 
dermatologue.
Si certains ingrédients 
comme l’acide glycolique, le 
rétinol et l’alcool sont donc 
à proscrire lorsque l’on a des 
rougeurs, d’autres, au contraire, 
sont recommandés par les 
dermatologues. C’est ce que 
révèle Dr. Idriss dans une vidéo 
postée sur son compte TikTok il 
y a quelques jours.
Découvrez les 3 ingrédients à 

intégrer à votre routine beauté 
pour atténuer vos rougeurs

Le soin de la peau passe par une 
accumulation de petits gestes 
au quotidien. Parmi eux, il y a 
le choix d›une bonne routine 
skincare avec des cosmétiques 
adaptés à votre épiderme, 
l›utilisation d›une serviette 
propre pour essuyer votre visage 
et un lavage de la taie d›oreiller 

régulièrement. Et, pour celles 
et ceux qui sont confrontés 
aux rougeurs, trois ingrédients 
sont parfaits pour traiter cette 
problématique.
Les flocons d›avoine 
colloïdaux: «C›est littéralement 
de la farine d›avoine [...]. 
Lorsque vous l›appliquez sur 
votre peau, cela a été prouvé 

qu›elle apaise l›inflammation 
et la peau irritée», confie la 
dermatologue. Plébiscités pour 
leurs vertus antioxydantes et 
anti-inflammatoires, les flocons 
d›avoine colloïdaux sont parfaits 
pour traiter les problèmes de 
rougeurs sur l›épiderme.
La Centella Asiatica : Cette 
plante, largement utilisée en 

cosmétique, est reconnue pour 
ses propriétés réparatrices et 
cicatrisantes. «Il a été démontré 
pendant des siècles que cet 
ingrédient réduit l›apparence 
des rougeurs et calme les 
inflammations chroniques», 
précise Dr. Idriss. Cet actif, 
que l›on retrouve généralement 
dans des sérums, est donc votre 
meilleur allié contre les rougeurs.
L›oxyde de zinc : «Il protège 
votre peau en créant une 
barrière et il a des avantages 
anti-inflammatoires pour calmer 
l›inflammation. Mais surtout, il 
a des effets antibactériens. Cela 
va donc aider à minimiser toute 
sorte d›infection qui pourrait 
survenir, notamment celle 
susceptible de se produire lorsque 
vous avez une inflammation 
chronique», conclut l›experte 
en dermatologie. N›hésitez donc 
pas à l’intégrer à votre routine 
beauté.

Envie d’atténuer les rougeurs de votre visage ?
 Privilégiez ces 3 ingrédients dans vos produits de soins

Le laurier-rose est une plante frileuse, voici ce que vous 
devriez faire en hiver



Le ministre de la Culture et 
des Arts, Zouhir Ballalou, 
a procédé, lundi, à 

l’inauguration du Musée public 
national de Cherchell, dans la 
wilaya de Tipasa, suite à une 
vaste opération de restauration 
et d’entretien de plusieurs de 
ses pièces archéologiques, en 
coopération avec la République 
fédérale d’Allemagne.

Dans son allocution à 

l’occasion, le ministre, 
accompagné de la vice-
ministre des Affaires étrangères 
de la République fédérale 
d’Allemagne, Katja Keul, a 
assuré que la coopération entre 
les deux pays est «un modèle 
à suivre dans le domaine de 
partenariat culturel qui remonte 
à 1966, année de signature 
du 1er accord de coopération 
scientifique et culturel entre 

l’Algérie et l’Allemagne, avant 
son renouvèlement en 2022».

«L’engagement diplomatique 
entre les deux pays traduit une 
vision commune convaincue 
que la culture est un pont de 
communication et un outil pour 
renforcer les liens entre les 
peuples», a-t-il ajouté.

Il a aussi souligné l’»impact 
positif» de cette expérience 
sur l’équipe algérienne qui 
a bénéficié de l’expertise 
allemande, pionnière dans le 
domaine de la restauration et 
de l’entretien», notant que ce 
partenariat «a contribué au 
renforcement des compétences 
algériennes en matière de 
préservation du patrimoine 
culturel».

Lancé en 2008, le projet de 
restauration du Musée public 
national de Cherchell, en 
coordination avec l’Institut 
allemand d’archéologie, a 
porté sur la restauration et la 
conservation de 169 pièces 
archéologiques, entre statues 
et sculptures rares, en plus de 

la modernisation du système 
d’exposition dans un style 
scénographique moderne, tout 
en lui assurant une protection 
antisismique.

Le ministre de la Culture et 
des Arts a, en outre, affirmé 
que l’Algérie et l’Allemagne 
«partagent une vision commune 
hissant la culture en un moyen 
de dialogue et d’entente, tout 
en offrant un exemple sur la 
manière d’exploiter la culture 
pour construire des ponts entre 
les peuples et promouvoir les 
valeurs humaines «.

Il a, à ce titre, exprimé son 
souhait de voir «davantage 
de réalisations communes qui 
puissent renforcer les relations 
historiques entre les deux pays».

M. Ballalou a aussi fait part de 
grandes perspectives pour le 
renforcement de la coopération 
entre les deux pays, à l’avenir, 
à travers de nouveaux projets 
communs, dont la restauration 
des fresques murales du 
Musée public national des 
arts, des pièces du Palais Hadj 

Ahmed Bey de Constantine, 
et de mosaïques, outre 
l’élargissement des programmes 
de formation des compétences 
algériennes.

De son côté, la vice-ministre 
allemande des Affaires 
étrangères a souligné que 
l’Algérie et l’Allemagne 
«partagent des relations de 
confiance profondément ancrées 
dans l’histoire qui lie les deux 
pays», assurant que le secteur 
culturel «est à même d’orienter 
davantage les efforts vers ce qui 
unit les deux pays».

Après s’être félicitée de la mise 
en œuvre de ce projet, Mme Keul 
a exprimé son souhait de voir 
«se renforcer plus les relations 
entre Alger et Berlin dans le 
domaine culturel, notamment 
grâce aux relations de confiance 
entre les deux pays, mais aussi 
une coopération étroite dans 
plusieurs autres domaines, dont 
l’énergie et la sécurité».

Ce peuple prétendument 
brutal a durablement marqué 
l’imaginaire collectif et la pop 

culture

Verra-t-on des drakkars amarrés 
sur les bords de la Charente 
? Toujours est-il que la 52e 
édition du Festival International 
de la BD d’Angoulême (qui 
se déroulera du 30 janvier au 2 
février 2025) va proposer une 
exposition dédiée à Vinland Saga, 
la cultissime série manga que 
Makoto Yukimura a consacrée à 
la mythologie Viking.

Et si c’est l’un des seuls mangakas 
à s’être emparé du thème des 
grandes sagas scandinaves, il 
a rejoint un nombre étonnant 
d’auteurs de BD à l’avoir déjà 
exploité : de la série franco-belge 
Harald le Viking, parue en 1958, 
à Asgard (2012) en passant par 
l’incontournable Thorgal, les 
Vikings ont depuis longtemps – 
et durablement – conquis le 9e 
Art.

Une iconographie puissante

Mais pourquoi les auteurs sont-
ils à ce point inspirés par ces 
Scandinaves qu’on associe (trop) 

souvent aux raids sanglants 
qui ont amené les populations 
occidentales à les redouter ? « 
Parce que la figure des Vikings 
charrie une iconographie 
puissante et constitue, de ce 
fait, un réservoir dramatique 
stimulant pour les créateurs de 
fictions », avance Fausto Fasulo, 
le commissaire de l’exposition 
Vinland Saga.

Sylvain Runberg, scénariste de 
la série de vikings Hammerfall 
(éditions Dupuis), confirme : 
« Ces Scandinaves médiévaux 
revêtent un aspect guerrier, 
épique et brutal, donc propice aux 
récits de fiction et d’aventures. 
La mythologie nordique – Odin, 
Thor, Freya, les Géants, les 
Trolls, les Elfes – fascine aussi ».

« Faire du Astérix sans en 
avoir l’air »

Raconter un récit de Vikings 
peut aussi être « la promesse 
d’histoires pleines de brutalité, 
de mystère, de testostérone, 
sourit Hervé Bourhis, auteur de 
la drolatique série Ingmar. Pour 
ce qui est de la BD humoristique, 
j’imagine que c’est une façon de 
faire du Astérix sans avoir l’air 

d’y toucher. Avec un village, des 
casques et des baffes. Et peu de 
femmes ».

De fait, la BD et les Vikings 
entretiennent une vieille romance 
: on en a vu apparaître dès la fin 
des années 1950 dans plusieurs 
séries de bande dessinée franco-
belges (Johan et Pirlouit, Le 
Serment des Vikings, en 1958, 
Astérix et les Normands, en 
1966), mais aussi dans les 
comics (Le Thor de Marvel, en 
1962, Hägar Dünor en 1973) 
jusqu’au manga avec Vinland 

Saga, donc…

« La mythologie scandinave 
est un sujet inspirant, avec 
des aspects, des thématiques, 
des angles très divers si l’on 
s’y penche un minimum, 
conclut Sylvain Runberg, qui 
a une formation d’historien. 
Les Vikings constituaient une 
civilisation très riche qui ne 
correspond pas à l’image de 
guerriers sanguinaires prêts à 
mourir au combat qu’on leur 
attribue souvent ».

Des héros qui cassent les clichés

Le Thorgal de Van Hamme et 
Rosinski – qui est probablement 
le Viking le plus célèbre de la BD 
(même s’il évolue dans un univers 
d’heroic fantasy) – a d’ailleurs 
contribué à déconstruire ce mythe 
très « cliché » puisqu’au gré de 
ses aventures, il est davantage 
devenu un altruiste qu’un barbare 
agressif et brutal…

Pour Fausto Fasulo, Vinland 
Saga porte aussi, malgré 
certaines scènes d’une grande 
violence, un regard « nuancé » 
sur la mythologie scandinave : « 
son auteur y questionne la notion 
d’héroïsme et observe une vraie 
distance philosophique et morale 
sur l’Âge viking. Il est réaliste 
sans être prisonnier d’une rigueur 
historique qui pourrait limiter la 
portée de son spectacle ».

Finalement, qu’on les voit 
comme des brutes épaisses ou 
comme une des populations 
médiévales les plus socialement 
avancées, les récits de Vikings 
nous émerveillent toujours un 
millénaire après leur apogée. Et 
la bande dessinée en est, pour 
notre plus grand plaisir, l’un des 
plus féconds terreaux.

Inauguration du Musée public national de Cherchell après 
la restauration de plusieurs de ses pièces archéologiques

Festival d’Angoulême 
 D’Hägar Dünor à Thorgal, pourquoi la mythologie Viking 

a-t-elle toujours inspiré la BD ?
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Ces nouvelles découvertes 
archéologiques portent 

notamment sur des tombes de 
hauts fonctionnaires vieilles 
de 4 000 ans et des œuvres 

d’art de l’époque de la reine 
Hatshepsout.

Les découvertes ont été 
faites dans une ancienne 
nécropole de la célèbre 

ville de Louxor. L’Egypte a 
dévoilé, mercredi 8 janvier, 
de nouvelles découvertes 
archéologiques, dont des tombes 
de hauts fonctionnaires vieilles de 
4 000 ans et des œuvres d’art de 
l’époque de la reine Hatshepsout.

Les artefacts, mis au jour lors 
d’une fouille de trois ans, ont été 
trouvés dans la région de Deir 
El-Bahari, dans la nécropole de 
Thèbes, sur la rive ouest du Nil, 
a déclaré dans un communiqué 
l’égyptologue Zahi Hawass, qui 
a dirigé la mission en coopération 
avec le Conseil suprême des 
antiquités d’Egypte.

Les découvertes couvrent de la 
XVe dynastie (1650-1550 av. J.-
C.) jusqu’à la puissante XVIIIe 
dynastie (1550-1292 av. J.-
C.), qui comptait des pharaons 
comme la reine Hatshepsout et le 
roi Toutankhamon.

L’équipe a dévoilé une partie 
intacte des fondations du temple 

de la vallée funéraire de la reine 
Hatshepsout ainsi que des œuvres 
d’art, notamment des bas-reliefs 
et des inscriptions aux couleurs 
vives et remarquablement 
préservées.

Les 1 500 blocs décorés 
représentent la reine et son 
successeur, Thoutmosis III, en 
train d’accomplir des rituels 
sacrés. « [Ce sont] les plus 
belles scènes que j’ai vues de 
ma vie », a déclaré M. Hawass, 
qui a dévoilé ces découvertes. « 
C’est la première fois que nous 
disposons d’un ensemble final de 
la décoration d’un temple datant 
de la XVIIIe dynastie », a-t-il 
déclaré aux journalistes.

Outils cérémoniels

Sous les fondations du temple, les 
archéologues ont découvert un 
dépôt intact d’outils cérémoniels 
portant l’inscription du nom de 
la reine Hatshepsout. Parmi les 
autres découvertes, des tombes 
taillées dans la roche datant 
du Moyen Empire de hauts 
fonctionnaires, ainsi qu’une 
tombe du « surveillant du palais » 
de la reine Tétishéri de la XVIIe 
dynastie, la grand-mère du roi 
Ahmôsis, qui expulsa les Hyksos 
d’Egypte.

Les Hyksos, envahisseurs 
d’Asie occidentale qui ont pris 

le contrôle du delta du Nil vers 
1638 avant J.-C., ont gouverné 
certaines parties de l’Egypte 
jusqu’à leur défaite et leur 
expulsion par le roi Ahmôsis en 
1530 avant J.-C.

Des puits funéraires contenant 
des cercueils en bois ornés d’un 
signe de plume de la XVIIe 
dynastie, ainsi que des tombes 
d’enfants contenant des jouets 
et des sections de la nécropole 
ptolémaïque d’Assasif près du 
temple de la reine Hatshepsout 
ont également été découverts.

L’annonce de mercredi intervient 
alors que l’Egypte intensifie 
ses efforts pour relancer son 
secteur du tourisme, une source 
essentielle de devises étrangères 
pour son économie, en difficulté. 
Après avoir connu des revers 
depuis les troubles politiques 
qui ont suivi le soulèvement de 
2011, le tourisme a commencé à 
reprendre ces dernières années. 
En 2024, l’Egypte a accueilli 
15,7 millions de touristes et 
espère en attirer 18 millions cette 
année.

Le procès pour agression 
d’A$AP Rocky a débuté 
vendredi à Los Angeles, 

où le rappeur est accusé d’avoir 
tiré avec une arme à feu sur un 
ancien ami.
Le rappeur, dont le vrai nom 

est Rakim Mayers, risque 
jusqu’à 24 ans de prison s’il 
est reconnu coupable de deux 
chefs d’accusation d’agression 
criminelle dans l’incident de 2021 
près d’un hôtel d’Hollywood.
Dans leurs déclarations 

liminaires vendredi, les 
procureurs ont décrit le rappeur 
comme l’agresseur et ont affirmé 
qu’il avait orchestré un plan pour 
tirer sur son ami d’enfance à la 
suite d’un désaccord.
La star du hip-hop nominée 
aux Grammy Awards, qui est 
également un magnat de la 
mode et le partenaire de longue 
date de la chanteuse Rihanna, a 
plaidé non coupable et a nié les 
allégations.
La victime, un autre artiste et 
ami d’enfance Terell Ephron, a 
témoigné l’année dernière que 
des balles lui avaient effleuré 
les articulations lorsque le 
rappeur avait ouvert le feu dans 
sa direction à Hollywood, à 
seulement un pâté de maisons 
de l’emblématique Hollywood 
Walk of Fame. Il a déclaré avoir 
décidé de se faire soigner dans un 
hôpital après avoir pris l’avion 
pour New York.

Les autorités affirment que la 

fusillade a eu lieu le 6 novembre 
2021 après une « discussion 
animée » à Hollywood entre le 
rappeur et Terell Ephron, qui 
faisaient tous deux partie du 
collectif de hip-hop A$AP Mob 
et se connaissent depuis leur 
passage ensemble dans un lycée 
de New York.
Un jury composé de sept femmes 
et cinq hommes a été sélectionné 
au cours de trois jours cette 
semaine avant le début des 
plaidoiries d’ouverture vendredi.
M. Mayers, qui assistait au 
procès en costume gris, a été 
rejoint par certains membres 
de sa famille vendredi, mais la 
chanteuse Rihanna, avec qui il a 
deux enfants, était notablement 
absente. On ne sait pas si elle 
pourrait comparaître au procès, 
mais l’avocat du rappeur a 
déclaré au tribunal cette semaine 
que M. Mayers avait essayé de 
tenir sa famille à l’écart de tout 
cela.
Le procureur adjoint Paul 

Przelomiec a ouvert le procès 
vendredi avec une présentation 
détaillée des preuves vidéo, 
décrivant l’affaire contre le 
rappeur comme simple. « 
Ce qui deviendra presque 
instantanément clair, c’est 
qu’il ne s’agit pas d’une affaire 
compliquée », a-t-il déclaré au 
jury.
M. Mayers, accompagné de 
deux amis et de M. Ephron, s’est 
rencontré pour discuter après 
un désaccord la veille au soir. 
Mais la réunion a dégénéré en 
violence.
La première vidéo, partiellement 
masquée, montre une 
confrontation entre deux 
hommes, avec deux autres 
intervenant. On voit un homme, 
identifié comme M. Mayers, 
sortir une arme mais ne pas tirer. 
Des images supplémentaires 
prises plus tard dans la nuit 
montrent deux coups de feu 
lors d’une bagarre impliquant le 
même groupe.

L’Egypte met au jour des tombes près du temple de la reine 
Hatshepsout à Louxor

USA 
 le procès d’A$AP Rocky débute à Los Angeles
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Jusqu’à jeudi 30 janvier, 28 mai-
sons présentent leurs créations 
printemps-été 2025 sur les po-
diums parisiens.

Au premier jour de la semaine 
parisienne de la haute couture 
printemps-été 2025, Dior avec 
des inspirations venues du passé 
dans un contexte marqué par le 
jeu de chaises musicales parmi 
les créateurs des grandes mai-
sons.

Au cœur des rumeurs, la direc-
trice artistique des collections 
femme de Dior Maria Grazia 
Chiuri a présenté une collection 
qui «apparaît comme l›occasion 
de réveiller les thèmes essentiels 
de la mémoire vestimentaire 
– notamment la créativité des 
siècles passés – et de boulever-
ser l›ordre du temps», explique 
la note d›intention.

Le défilé était organisé dans 

les jardins du musée Rodin, 
dans une structure construite 
pour l›occasion autour des 
peintures de l›artiste indienne 
Rithika Merchant, transfor-
mées en fresque textile, devant 

un parterre de stars, dont l›ex-
mannequin et chanteuse Carla 
Bruni-Sarkozy, les actrices 
américaines Pamela Anderson 
et Anya Taylor-Joy ou la comé-
dienne française Camille Cottin.

La directrice artistique puise 
entre autres son inspiration 
au sein de la ligne Trapèze 
conçue pour Dior, en 1958, par 
Yves Saint Laurent. Coiffées 
à l›iroquoise, avec des plumes 
dans leurs tresses, les manne-
quins ont défilé parées de jupes 
drapées, de crinolines courtes 
assorties de dentelles, plumes 
ou de longues franges, avec des 
bustiers ajustés ou des chemi-
siers légers. Jupes-culottes en 
tulle bordé de dentelle et robes et 
capes rappelant les pétales d›une 
fleur étaient également au ren-
dez-vous, sans oublier les robes 
et manteaux trapèze.

La silhouette Cigale – pensée 
par Monsieur Dior pour la ligne 
haute couture automne-hiver 
1952-1953 – est aussi ici repro-
posée dans les tissus moirés 
originels, adoptant une petite 
jupe assortie d›une queue-de-

pie ajustée. La cape est ornée 
de plumes en organza. La robe 
longue resplendit avec sa bro-
derie tridimensionnelle d›argent 
bruni.

C›est dans l›air du temps : la 
semaine dernière, son confrère 
de Dior Homme, Kim Jones, a 
présenté une collection inspirée 
de la ligne H de Monsieur Dior 
en 1954.

À la tête de Loewe depuis plus 
de dix ans, Jonathan Anderson 
semble le candidat idéal pour re-
lancer la machine. Déjà au cœur 
de LVMH, acclamé à chacun de 
ses défilés, que ce soit avec sa 
marque JW Anderson ou avec 
la maison espagnole, le Britan-
nique peut également se vanter 
d’avoir fait exploser les ventes 
de cette dernière.

Née en 1951, elle était atteinte 
d’une maladie neurodégéné-

rative depuis 2014.

Elle était connue pour 
avoir présenté la météo 
pendant près de 30 ans, 

entre 1988 et 2017, sur la chaîne 
TF1. L’animatrice Catherine 
Laborde est morte à l’âge de 
73 ans, a annoncé sa famille à 
l’AFP, mardi 28 janvier. «Tu es 
partie sereinement dans ta mai-
son de l’Ile d’Yeu que tu aimais 
tant, a déclaré sa sœur, la jour-
naliste Françoise Laborde, dans 
un message posté sur le réseau 
social X(Nouvelle fenêtre). Tu 
es partie ma chérie tout douce-
ment, silencieusement, apaisée.»

L›ex-présentatrice était atteinte 
d›une maladie neurodégéné-
rative, la maladie à corps de 
Lewy, qui présente des symp-
tômes divers pouvant ressem-

bler aux maladies de Parkinson 
et d›Alzheimer et contre laquelle 
elle luttait depuis 2014. «Je me 
suis interdit de mélanger ma 
profession de présentatrice et la 
malade que j›étais», avait-elle 
déclaré le 18 octobre 2018 sur le 
plateau de «C à vous» sur France 
5, invitée pour la publication de 
son livre Trembler.

Catherine Laborde a également 
co-écrit Amour Malade, avec 
son mari Thomas Stern, un récit 
publié en 2020 où tous deux té-
moignent de leur quotidien avec 
la maladie. Ecrivain, agrégé 
de philosophie et publicitaire, 
Thomas Stern intervient réguliè-
rement pour l›association A2M-
CL, dont Catherine Laborde était 
devenue la marraine pour mieux 
faire connaitre la maladie.

Des petits rôles au cinéma

Dans son dernier bulletin météo, 
présenté le 1er janvier 2017, 
d›un «commun accord» avec 
TF1, selon la chaîne, Cathe-
rine Laborde avait déclaré : «Je 
vous emporte avec moi. Vous 
m›oublierez ? Moi non. Je vous 
aime», sans rien dire sur son état 
de santé.

Née le 8 mai 1951 et formée au 
Conservatoire d›art dramatique 
de Bordeaux, après une maîtrise 
d›anglais, Catherine Laborde a 
débuté sur scène au début des 
années 1970 à Paris en apparais-
sant dans une pièce de Louis-
Ferdinand Céline, L›Église. Elle 
a ensuite enchaîné de petits rôles 
au cinéma, notamment sous la 
direction de Jean-Charles Tac-
chella, dans Cousin Cousine, Il 
y a longtemps que je t›aime et 
Croque la vie.

Créé par Paul Bocuse en 1987, 
ce combat des chefs internatio-
nal est considéré comme le Graal 
de la gastronomie. C’est la neu-
vième fois que la France gagne 
la précieuse statuette.

Un «rêve de gosse» qui se réa-
lise : l’Auvergnat Paul Marcon a 
arraché lundi 27 janvier pour la 
France le Bocuse d’Or, Graal de 
la gastronomie, devant des ad-
versaires scandinaves historique-
ment redoutables, le Danemark 
et la Suède.

Les tribunes bondées étaient sur-

voltées avant même l’annonce 
des résultats. Entre supporters, 
c’était à qui criait le plus fort 
dans cette salle du Sirha, le salon 
des professionnels de l’hôtel-
lerie et de la restauration qui a 
accueilli pendant deux jours ce 
combat de chefs à Chassieu, près 
de Lyon.

«Après Régis, ce sera Paul !»

Et puis, le moment tant attendu. 
«Après Régis, ce sera Paul !», a 
lancé Jérôme Bocuse, président 
du concours, en ouvrant l’enve-
loppe contenant le nom du vain-

queur, évoquant la victoire de 
Marcon père au Bocuse d’Or 
trente ans plus tôt, en 1995.

«Aujourd’hui, j’espère qu’on fait 
briller tous les yeux des cuisi-
niers, et des cuisiniers en devenir 
de France», a confié Paul Marcon 
à la presse, «fier» et visiblement 
ému aux côtés de sa commise 
Camille Pigot, également sacrée 
meilleure commise de l’édition.

«Un rêve de gosse»

Vingt-quatre pays se sont affron-
tés durant ces Jeux olympiques 

de la cuisine(Nouvelle fenêtre) 
n’ayant rien à envier aux grandes 
compétitions sportives. Mental 
d’acier, gestes minutés, précis. 
Les chefs n’avaient pas droit 
à l’erreur pour monter sur les 
marches du podium. Pour Paul 
Marcon, compétiteur hors pair 
de 28 ans, l’objectif n’était «ni 
de se faire un prénom, ni de se 
faire voir, ni rien du tout». Seu-
lement celui de réaliser ce qui a 
toujours été son «rêve de gosse» 
et ainsi décrocher une neuvième 
consécration pour la France.

Cette 20e édition du Bocuse 
d›Or rendait hommage à son 
fondateur, l›illustre chef lyonnais 
Paul Bocuse, disparu en 2018 à 
l›âge de 91 ans, grand amou-
reux des produits du terroir et du 
gibier. Les candidats disposaient 
de 4H40 pour servir à l›assiette 
un mets sublimant le céleri, le 
maigre et le homard. En paral-
lèle, ils ont 5H30 pour réaliser 
un plateau, composé d›un plat 
et de trois garnitures, autour du 
chevreuil, du foie gras et du thé. 
Tous devaient mettre l›identité 
de leur pays à l’honneur.

Haute couture printemps-été 2025 : Dior revisite le passé

L’animatrice Catherine Laborde, ex-présentatrice météo 
de TF1, est morte à 73 ans

Le chef Paul Marcon remporte le Bocuse d’Or 2025 
pour la France, trente ans après son père
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Le sélectionneur de l’équipe 
nationale de football, le Bosnien 
Vladimir Petkovic, a estimé 

que la mission des Verts «ne sera pas 
facile», dans le groupe E (Burkina 
Faso, Guinée-équatoriale, Soudan), de 
la Coupe d’Afrique des nations CAN-
2025 (21 décembre 2025-18 janvier 
2026), à l’issue du tirage au sort de la 
phase finale, effectué lundi soir.
«C’est un tirage assez intéressant, mais 
qui n’est pas facile pour nous.
Il n’y a pas de petites équipes dans cette 
CAN. Toutes les sélections présentes 
à ce rendez-vous ont mérité leur 
qualification. Nous allons bien nous 
préparer et jouer à fond nos matchs. Il 
est évident que nous sommes les favoris 
du groupe et nous devons assumer ce 
rang. Notre premier objectif sera de nous 
qualifier pour le deuxième tour, après 
on verra», a affirmé le coach national 
dans une déclaration, publiée sur le 
site officiel de la Fédération algérienne 
(FAF).
L’équipe nationale entamera le tournoi 
le mercredi 24 décembre 2025 face 
au Soudan, avant de défier le Burkina 
Faso, le dimanche 28 décembre, puis 

la Guinée-équatoriale, le mercredi 31 
décembre.
«Il est vrai que nous avons une idée sur 
nos adversaires, notamment la Guinée-
équatoriale que nous avons affronté 
dernièrement lors des qualifications de 
cette CAN-2025. Toutefois, on doit se 
concentrer sur nous-mêmes et ne pas 
trop penser aux sélections que nous 
allons affronter», a-t-il ajouté.
Et de conclure : «Actuellement, le plus 
important ce n’est pas cette CAN, mais 
plutôt la qualification au Mondial 2026 
que nous devons aller chercher. Il sera 
plus facile pour nous d’aborder cette 
CAN en ayant validé notre qualification 
en Coupe du monde.»
L’Algérie, dont il s’agit de la 21e 
participation, s’est qualifiée haut la 
main pour la CAN-2025, en dominant le 
groupe E avec 16 points en six matchs, 
devant la Guinée-équatoriale (8 pts), le 
Togo (5 pts), et le Libéria (4 pts).
Les 24 nations qualifiées ont été 
réparties sur six groupes de quatre 
équipes chacun. Les deux premiers 
de chaque groupe, ainsi que les quatre 
meilleurs troisièmes se qualifient pour 
les 8es de finale.

FOOT/ CAN-2025 (TIRAGE AU SORT) AL-GÉRIE : 
 “ Ce ne sera pas facile pour nous ”

Un éventuel derby 
maghrébin Algérie-
Maroc lors de la 

CAN-2025 n’est pas à écarter. 
Les deux sélections voisines 
pourraient se rencontrer en… 
huitièmes de finale de la 
compétition africaine.
L’équipe d’Algérie est fixée sur 
ses adversaires lors du premier 
tour de la Coupe d’Afrique 
des Nations-2025, dont la 
cérémonie du tirage au sort a 
eu lieu hier soir à Rabat. Elle 
va affronter respectivement le 
Soudan, le Burkina Faso et la 
Guinée-Équatoriale.
Maintenant que la sélection 
nationale connait ses premiers 
adversaires, les supporters 
algériens s’interrogent sur les 
potentielles sélections que la 
bande à Vladimir Petkovic 
devra affronter en huitièmes 
de finale du tournoi. En cas de 
qualification bien sûr, elle va 
hériter un adversaire d’un gros 
calibre, dont (probablement) le 
pays hôte, le Maroc.
Qui sont les potentiels 
adversaires de l’EN en 1/8e 
de finale de la CAN ?
Si l’équipe d’Algérie terminera 

le premier tour à la tête du 
groupe E, elle affrontera le 
deuxième du groupe D. Sur 
papier, ce serait la République 
Démocratique du Congo ou le 
Sénégal.
Si elle finira deuxième, elle 
affrontera le premier du groupe 

F. Ce sera éventuellement le 
Cameroun ou la Côte d’Ivoire, 
détentrice du titre de la dernière 
édition de la CAN.
Tout comme les autres 
sélections engagées dans 
l’épreuve, la sélection 
nationale aura la possibilité de 

se qualifier pour le second tour 
meilleur troisième. Dans ce cas, 
elle défiera les premiers des 
poules D, C ou A. Sur papier, 
ça pourrait être le Sénégal, 
le Nigéria, la Tunisie ou… le 
Maroc.
Ainsi, l’éventualité d’assister à 

un Algérie-Maroc en huitièmes 
de finale de la 35e édition de 
la CAN n’est pas à écarter. 
Un derby maghrébin palpitant. 
Non-seulement parce qu’il 
s’agit des deux sélections qui 
font partie des meilleures en 
Afrique et la grande rivalité qui 
existe entre elles, mais aussi 
en raison des tensions entre les 
deux pays pour des raisons « 
purement politiques ».
Dans tous les cas de figure, 
quelle que soit l’identité de 
l’adversaire, la mission des 
Verts en huitièmes, en cas 
de qualification, s’annonce 
ardue. Voilà pourquoi une 
qualification à la tête du groupe 
est avantageuse.
Rappelons que la sélection 
nationale va effectuer son 
entrée en lice dans la CAN-
2025 (21 décembre 2025-18 
janvier 2016) en affrontant 
le Soudan le mercredi le 
24 décembre. Ensuite, elle 
donnera la réplique au Burkina 
Faso dimanche le 28 décembre. 
Avant d’achever le premier tour 
face à la Guinée-Équatoriale 
mercredi le 31 décembre.

CAN 2025 : 
Derby maghrébin explosif en 1/8eme de finale 

pour l’Algérie


